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VI.
MONTREAJI'87

NOMMAIRE1

stk:4~ ET DOCUMENTS OFIIE LS: Erection) (le iniiiib î4 ,Cloalres-Nominations diverses-Diplômies octroyé>
%-I '(le Normale JaCqtoeS-('aFtier-- om)pte renu des

(lde la Comissiooi admjliislrative-Co<mitt catho-
SCOInsei de l'instriictioni puhli iie-Iistriiutiol des

le et AeZ(î-ni Commerciale du1 Plateau. ùl l'EcoIC Mo-
U lEoeNrale Jacque(s-Carlier.-PD)Aoo4I. E-,r
"1~eMEN UT:* 90e ConfOren(e det l'AsýsoCiation1 (1ls 1 listi-

5lacirconscription de lEcx.ole Normale Lavai-
ifreiede l'Association de4 Ilstititelurs (le la cir-
'POnde lEFcole1Normale Jacqnies-Cartcr-Execicesý

'ýMgC0ire et de récitation-Dietées d'orthographe usuelle~~~Ip i eOrthîographiques - Phraises. a corriger, Corre-
NI robln ed'art îtmtq e. L ECT UREF POURI TOUS:

711111gi1t'- CONDITIONS D'ABO<NNEMENT Ali JOURNAL
ST"ýRUC:TION PUB.LIQUE.-ANNONCEQS.

ACTES ET DOCUNEWI'S OFFICIELS.

.eAT.ENT DE 121NSTRU0110N l'ITBLIQUE.

eI3li7de d'annexion en ver/n de la .sect. 5 du

bé chap. 6 de 41 Vie.
4t taetrl1 de la munîicipalité scolaire dle Sainte-

dep.. 41e de Nelson, comté de Mégan#ic, les lots
dlixi 6 inclusivenient, des" neuvième et

Itlý1erangs de la dite nîlînicipalité pour les
2 eerà la mniicipalité de Sa*iteý-Agatlîey No

COîîîté de Iotbinière, pour lestin Scolaires.

PARTIKMENT DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

Dbemande d'érection de municipalité.

dbêt4aCher de la mnunicipalité de Ouiatcliouian,
%i .cnt de Chicoutimi, pour les annexer à
1%ule-lPalité de Roberval, dans le méme comlté,

terrIt'oIres ci-après désignés, savoir:
Troute la partie du lot No 14, du rang B de

"Vl-borné au nord-est par la municipalité,
leildvillag-e de Roberval, en prenant pur la

qlÀt"sud-ett du1 dit lot le même rhumb de vent
e84 lignes des autres lots au dit rang B, et a

2' les par le premier rang.
li~Jeneplacements deý George Audet,4; 4011d Menard et Léon Deselîesnes, et ce pouîr

elAscolaires.>

Avisý DE DEMANDE U>'REC'iION DE MUNICIPALITÉt

D)étachîer (le lit niiînicipalité dle Saint-Romuald
et. dle l'arrondissement noliîuîîé 1' New Liverpool"
dans le coîîîté de Lévis,, tout le territoire borîîlé
au nord-est à la ligne BeniSon eros., aul nord-
ouest, surî lit Clie dlu Cap jusýqu'à, la rivière Clian-
(lièe, au -îdoîetà la rivière Chiaudière, et au
sud-est, à la paroisse de Saint-Jeanî Clirysostoîîîe,
et étant les nuîîiéros dit cadlastre oit p)lan officiel.
pour la paroisse de Saint-I-oinuald, savoir : 459.
460, 461, 462, 463, 465, 466, 467> 468, 469, 549.,
557, 55,4, 561, 562, 565, 566, 571, 572, 573, 574,
575, 576, 577, 578, 579, 580, 581, 582, 583, 584,
585, 586, 587, 588, ;589, 590, 593 jusqu'à et y coinî-
pris la îîîoitié du No 629, (lui ige trouve dans
les dites liîîuites, et laquelle moitié de terraiun est
la propriété de la Coîîîpagnie du Grand-Tronc de
chieîuin de fer dii Canada;- et l'ériger en nianici-
ýalité sous le îîoîîî de "4Le Sault," et ce pour les
fins scolaires. (IÉÉO UMT

Surintendant.

l'1A R'lEMîENT DE L'INSTRnUCTION PUBILIQUE.

AVIS.

Attenîdu que les syîîdice, (les écoles dissidentes
(le la îuîunicipitlité (le Coîîîo, dans le coînté de
V1audreuil, onît laissé piasser une année sans avoir
d'école dans leur 1(lite mntinîicipalité, qu'ils mie înet-
tent pas la loi szcolaire à. exécution, et ne pren-
lient auîcune mnesure pour avoir des écoles, con-
forméliient à la loi; eti conséquence, je donne
avis qu'après trois publications con sécutive-s dans
la Gaze/te Offiielle de Québec-, je recomnmanderai
au Lieutenant-Gouverneur en conseil, que la cor-
poration des syndics des dites écoles dissidentes
pour la dite municipalité soit déclarée dissoute,
dans le délai indiqué par la loi.

Qlîétec, 21 mai 1887.
GÉDÉON OUIMET,

Sui;intendan t.

AVIS DB DIEMANDIE D'ÉRECTION DE MU1-NICIPAIT1'É

Erigei: les camîtoîis Massé et Oîîimet, dans le
comtie de Rimîouîski, eîî muniiicipalité scolaire,
moins le preniel' rang de cliacîîn des dits deuix

No 2.
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cantons qui forment partie de Saint-Gabriel, et ce
Fous le nom de "M Ia.ssé et Ouimet."

GÉDÉON OUIMET,
Québec, 13 juin 1887. ,Surintendanit.

DÉPA RTEMENT DB L'hSTRUCTION PUBLIQUE.

Qué bec, 15 juin 1887.

AVIS.
Dema n de d'annexion en vertu de l'article 5 du

chap. 6de 41 Vie.

Détacber de la municipalité scolaire d&Hébert-
ville, comté de Chicoutimi> les lots Nos un, deux,
ti ois, quatre, cinq, six, sep1t, huit, neuf, dix, onze
et dcuze, du deuxiî me rang du cantcn de Labarre,
dite municipalité, pour les annexer à la Inunîci-
j alité scolaire de ýSaint-Bruno, dit comté de Chi-

coutmi.GÉDÉON OUIIMET,
Surintendant.

Avis nE DEmAINDE D'btLJCTION DE MUNICIP.AiTÉ.

Erig er les townFhirs de Lav erloch)ère, de Du-
hasmel et de Guignes, dans le comté de iPontiac,
aNec les limites, qui leur sont assi gnées, en muni-
cipalité pour les fins scolaires.

GÉDÉON OIJIMET,
Surintendant.

D.ÉpAJUIEUME1,T DE L'INSTRIUCTION PUBLIQU.

Quéltec, 16 juin 1887.

Demande d'érection de mvunicipalite .8colaire.1
Détacher de la mnunicipal ité scolaire de Sit

Diominique, ccmrté de Bagot, Po-Ur en former une
mi 'nicipalité scolaire ïérarte, Fons le nom de
mnicipalité scolaire dui "&village de Sain)t-ILk)mî-
nique, " l'arronidisse (ment iNo 1 de la dite muni-
cipalité, ccnip einant: "l aaitie du raing S'aint-
Lcminiq ne, tituée du (côté du noid-eLt dlu chEmnin
public, depuis e t y compris la terre de Moïse
Guertin, ]portàtnt le No 2b6 des plan et livre de
ienvoi officiels ce la dite muinicipalité, jusqu'à et
y compris celle de kierre Côté, No 306 des dits
plan et livre de renvoi, et la rartie (lu dit rang
Sain t-Dom iiiique, située du côté sýud-ouest du che-
mini public, depuis et y compris la terie d'Azarie
Archambault, No 37'l des dits plan et livre de
renvoi officiels, jusqu'à et y compris la terre
d'Edmond Îaloim, No 446 des dite plan et livre
de renvoi.-"GÉÉN 

UMT

Surin ten dan t.

DÉPÂIIARýIMT DE IL']ESýTDCCTION PEIIQUE.

Qué bec, 16 juin 1887.

AVI1S.

Demande d'érection de municipalité.

Eriger en mnunicipalité scolaire, sous le nomn de
"Saint- Cyriac,"- dans le comté de Chicoutimi, îe
territoire borné ccn me suit. "Dans le canton de

Kénogami, au nord par la rivière gd3Y,
l'est par la ligne qui séjare le canton Xýén')Û~
du canton J on quières jusqu'à la ligne entre ,P
et 8e iangs du dit canton Jonquières, el, bui
cette ligne jusqu'à la li tne de i-élaratin.1 eDntre
cantons Jornquières et Laterriéxe; etde lêi.
la ligne de is(paiationi entie les caritons Jüliqiléîre
et Laterrière.juFqu'ati lac Xéntpami, ail u
le lac Kénogami, à l'oust jar la ligne q ,,.
de limite est à la miunicipalité d'Bébertviî

lÉDtRÀrIIINT ]DIE 1'IESRrCTION l'UBIQVIK'

Québec, 22 juin 1887.
Avis de defféande d'iér(ction de rimnicijlaliIl o

Diviser la niu nicil alité scolaire de la ji ei
de SaintAntoiine, comté de Verclières, en 111
m unicil alité s distinctes, et leE ériger ccJite5 0ý
savoir: è

10 L'une foimée de la pr<Inière ecncCesL' de
la dite paroibse de Slaint-Aintoine, scus le Dl 3

"mu nicipalité de S-alint-Antoine."
20 L'autre ctmpi enant les deux autres O

siens de la dite paioisse de k8airt-ÀnoinOso'3t&l
nc m de "*municipalité du Brûlé de Saint-~l
ne."y

PAUL DE GAZleSt
Secrétaire, pour Ie Suriintendi'

DÉP.à]TXIIiT DE IL'INSltRUcTION PBJQU

.Ecolej~polytechniçue de Montréal. 18.
le Srintndan de Le 22 juin 188o,

Le Srinendnt e 1lJnetiuction publiquee 1
vertu des, pouivoirs qui lui sont conférés Par 1

40 V ic., cih. 6,8S. 2,8S. S. 47, a accw dé, lé
le diplî,ie d'ingénieur civil à leMAvi) lS
mas, Onéi4in-,e Siîmaid çt Allte ltoes8t,%ov
distinction ; à 11M. Anidié loigneün (tCî
leduc, d'une manière satisfaisante. r

GÉDÉ~ON OUJe-'
Surintendant de l'instruction PubliqOeo

DÉPÀLTFMK-NT DE L'INETIRUCTION IB'l:

Québec, 28 juill

A VI1S.
Demande d'érection de municipalit silt

Détacher de la irunici1 alité scolaire deJeVl
Thomas de Iierreville, comté de Yamat ka, leo
lage de Pierreville, tel quýérigé par proClai d#te
du Lieutenant-Gouvernieur en consaeill en a
du 18 maars dernaier (1M87), en y ajouta .~té
tie du territoire située dans la dite iWviiîF»r
borné au nord par les numéros cinq cent trei je
cinq et cinq cent quarante, des plan et beo$
renvpi o2ieiels de la paroisse de Sa7i~jra
de Pierreville, au su-d par le rivière 'Saint je

p E l'ouest par la limite est du ditvi tj
ierreville'et la réserve des s-auvageL,ý POr ~

No 1217, sét à l'est partie par les i * u»r de
cent quatre-vingt-sept du ait plan et livr Ortied
voi e! pariç par la route de la rivière auJ
et eriger le dit village de Fierrevillç fe
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re Sus-désigné en municipalité distincte sous
ide "Municipalité scolaire du village de

.erreville. Eriger aussi ce qui restera du ter-
(cire de la dite municipalité, sous le nom de

unicipalité scolaire de la paroisse de Saint-
omasý de Pierreville."

b*PARTEMBNT DB L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

ta plu à Son Honneur le LIEUTENANT-
0UVERNEUR, par un ordre en congeil en date

30 Mai dernier (1887), de nommer M. Olivier
Sellet, commissaire d'écoles pour la paroisse de
pIite-Cécile du Bic, comté de Rimotiski,en rem-

enent de M. Joseph Lavoie, dont le terme
ce est expiré.

D1LOMEs OCTROYES PAR L'ÉCOLE NOR-
MALE JACQUES-CARTIER.

ANNÛR SCOL»AIRE 1886-87.

OLE AcADÉmQUE MM. Wilfrid Meloche,
Ô1se Guérin, Jose, iremblay, Emmanuel De-

Arthur Grave, Napoléon Caron, Cahrobert
Omer Marchand.

B pOLý MODÈLB, re classe: MM. Joseph Marion,
Primeau, Albert Neveu, Uroel flérard,

milien Brosqeau;-2e classe: Mf. Thotnas
1hard, Emile Gauvin, Patrick Malone, Théo-

Dubuc, Eormisdas Rousseau.
VOLa ELEMENTARI!', Ire classe: MM. Roqrigue

li nette, Honorius Baulne, Emmanuel Rouil-r Uamase Langevin, Napoléon Pratte, Childé-
1C ténésac, AmAdée Archambault, Hormisdas

hture, Sévère Bérard ;-2* classe: M. Joseph4beu.
H. A. VERREAU, Ptre,

Principal de l'École Normale Jacques-Cartier.

reidu ds 9ueês d la Commission
4dinIistrative du Fotidi de pension des fonc-

40 ites8 de l'Ensesignement primire.

La seconde session de la Commissionadrninlstritive du Fonds de pension a
é oltverte le 17 ma-s 1887, au départe-

t de l'Instruction publique, Québec.
PRIsÈNTs : - L'Honorable Gédéoùotlimet, Surintendant de l'Instruction

Þuhblique, nrésident ;
p M. 1U. E. Archambault, délégué de
Association des Instituteurs de la cir-

Consription de l'Ecole Normale i*acques-Catier.
Le Rév6rend E. j. Rexford, B. A.; et

8. P. Robins, L. L. D., délégués des
Instituteurs protestants de la province de

ébc(, réunis en convention ;
I. Candide Dufresne, délégué de l'As-

Sociation des ,Instituteurs de la circons-
erijtion do 1'Ecole Normale Laval.

'n. IJ. E. Archambanit présentè une
lequete signée par M. F. X. P. Demers et
'%tres instituteurs catholiques de Mont-

réal, relative à la retenue que doit payer
le fonctionnaire de l'enseignement pri-
maire qui veut assurer une pension à sa
femme; cette requête est appuyée de l'opi-
nion, par écrit, de deux avocats de Mont-
réal. La requête est lue et déposée sur la
table avec les documents qui l'accompa-
gnent.

Le reste de la séance est employé à
l'examen des demandes de pensions,
lesquelles sont au nombre de 134.

Séance du 18 mar8.

M. le Surintendant de l'Instruction
publique informe la Commission admi-
nistrative que la résolution adoptée à la
séance du 20 novembre dernier, relative
au payement de l'intérêt sur les verse-
ments faits à l'ancien fonds de pension,
et transférés au nouveau en 1886, n'a pu
être mise à exécution, parce qu'il n'y a
pas d'argent dans l'ancien fonds pour
payer cet intérêt.

Sur proposition de M. -Archambault,
appuyée par M. Robins, la résolution
suivante est adoptée:

Considérant que le fonds de pension
créé en vertu de l'acte 19-20 Vict., chap.
14, section 7, n'a pas, pour le moment,
les revenus nécessaires pour payer les
intérêts accrus par les dépôts transférés
au " Fonds de pension des fonction-
naires de l'Enseignement primaire ;"

Considérant que la section 22 de l'acte
49-50 Vict., ch. 27, décrète qu'à mesure
qu'une partie de l'ancien fonds de pen-
sion sera libéré par le décès des pen-
sionnaires, cette partie sera placée dans
le nouveau fonds;

Considérant que puisque l'intérêt dû
sur les dépôts faits dans l'ancien fonds de
pension doit être payé avec un argent
qui doit revenir un jour ou l'autre au
nouveau fonds, il est résolu:

Que les intérêts dus su- les dépôts
transférés (le l'ancien au nouveau fonds,
qui ne peuvent être réglés par ce fonds,
seront réglés avec l'excédant des reve-
nus sur les dépenses de l'année ou des
années où la retenue n'excédera pas deux
pour cent.
La Commission continue alors l'examen

des demandes de pension, et ce travail a
rempli aussi toute la séance du 19 mars.

Séance du 21 mars.

Au début de cette séance, la Commis
sion continue l'examen de demandes; de
pension.
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Sur proposition de M. S. P. Robins, la retenue sur le traitement qu'il a reÇ"
appuyée par le Révérend E. J. Rexford, depuis 1885, et sur celui qu'il recevra
il est décidé par la Commission admi- l'avenir, à l'école du péniten3ier de S
nistrative du fonds de pension que l'ar- Vincent de Paul.
ticle 33 du chapitre 27 de l'acte 49-50 L'honorable Surintendant soumet le
Victoria ne s'applique pas aux acadé- cas de M. J.-B. Schmouth, de Ste-Atlne
mies, pour les années antérieures à 18872 ayant un brevet de capacité et ense-
parce qu'alors il n'existait aucune loi gnant dans une école d'agriculture i 1
qui leur permît de devenir écoles sous payé ses arrérages de retenue et il de
contrôle ; que le traitement des fonction- mande à faire partie du Eonds de Pen'
naires de l'enseignement primaire em- sion.
ployés dans ces académies doit être La Commission décide qu'il peut Par-
évalué d'après les dispositions de l'arti- ticiper au fonds, et que la retenue qu'il a
cle 32 du chap. 27 du dit acte, et que ce payée ne doit pas lui être remise, attea-
règlement doit être soumis par l'hono- du qu'il l'a payée sur sa demande sP'
rable Surintendant de l'Instruction pu- ciale.
blique, au Lieutenant-Gouverneur en La Commission administrative re
conseil pour être sanctionné et ensuite prend en considération la requête d®
publié dans la Gazette Qficielle de Instituteurs catholiques de Montréal, et
Québec. après avoir longuement délibéré sur

Proposé par M. S. P. Robins, secondé cette question, la Commission arrive au%
par M. Candide Dufresne, et résolu, que conclusions suiviantes:
M. F. X. Couillard reçoive un salaire m'
annuel de cent piastres comme secré- Considérant que la Commission adiete
taire de la Commission administrative. nistrative instituée en vertu de l'Acte
Cette somme sera prise sur le Fonds de 49-50 Vict., ch. 27, ss. 35-36, a pour fi-

pension, et lui sera payée par quartier. sion spéciale d'administrer le Fonds de
Cette résolution sera soumise, par l'ho- pension créé en vertu du dit acte
norable Surintendant de l'Instruction Vict., ch. 2;
publique, au Lieutenant-Gouverneur en Considérant que les pensions promise
conseil, pour recevoir sa sanction et sera par l'acte 43-44 Vict., chap. 2, sonte
publiée dans la Gazette gficielle de beaucoup plus considérables que cell?0
Québec. accordées par l'acte 49-50 Vict., chaP-

M. U. E. Archambault présente une 27 ;
requête signée par M. Chs L. Smith, de Considérant qu'il y aurait une gra"V
Montréal, demandant que la Commis- injustice à prélever sur la retenue de'
sion administrative favorise la passation fonctionnaires en activité, les somIne
d'un acte donnant de nouveaux délais nécessaires pour payer le surplus des
aux fonctionnaires de l'enseignement avantages offerts par l'ancienne loi, at
primaire qui n'ont pu paryer leurs arré-, tendu qu'on les forcerait à contribuer au
rages de retenue avant le premier jan- payement d'une pension à laquelle.ils "e
vier 1887. Cette requête est accompagnée peuvent prétendre, ni pour eux, ni pour
<l'un document signé par M. N. Latré- leurs femmes, ni pour leurs enfants
mouille. Considérant que plusieurs fonctiofl

Après mûre délibération sur oette re- naires ont déclaré, avant le premier jail,
quête, il est résolu: • vier dernier, que n'ayant aucune raisoil

Que cette Commission est d'avis qu'il de supposer que la loi 49-50 Victoria'
n'est pas opportun de demander de nou- chap. 27, eût un effet rétroactif,. 1
veaux amendements à la loi pour le avaient confiance que les droits acquis el
moment. qu'ils pourraient avoir en vertu do

M. J. T. Dorais ayant demandé que l'acte 43-44 Vict., chap. 22, seraient sa
les versements qu'il a faits au Fonds de vegardés; que toutefois ils étaient prte
pension lui soient remis, la Commission à se conformer à la décision qui serait
décide que vu que M. Dorais a demandé prise à cet effet;
lui-même à faire partie du fonds et que En consequence il est résoluses contributions ont été volontaires, il
n'a pas droit au remboursemeut de ses I1 Que ta Commission administrat e
versements : il lui sera permis de payer regrette sincèrement de n'avoir ni
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Nilvoir,1 ni le moyen d'accorder la de- Sur le nombre des pensions deman-

r'1aride si bien motivée des requérants ; dées, lesquelles s'élèvent a 134:

2'Qu'il sera permis aux fonctionnaires 13 sont rejetées, parce qu'elles ne sont

l" onit demandé d'attendre l'opinion de pas conformes a1 la loi ;

4 Commission pour leur femme, de se 23 sont suspendiei jusqu'à ce que les

raettre en rè%gle avec le Fonds de pension, pétitionnaires aient produit les (locu-

dasles qiz jor qui suivront la ments exigés pa la loi et -par la Corn-

r6'ePtioni de leur état de compte. mission administrative
98 sont accordées; en voici la liste:

PENSIONS ACCORDÉES EN VFERTU DE LA 49-50 XTICT., CHI. 27.

Retenue (le
2olo p-ndlant .3 Pension au-

XTOXS ET ADRESSES DES PEN- Pension an- Retenue dle ans surý le trai-ý nuelle. r4dui te

SIONNAIRES. nuelle. ?,010 ternent dles 1pour trois an-
ln nêes at6 nées seule-
hecures A 1881) mnen t

$ tt. $ Cs $ ets. $ ts.

41"'hambault G. N. A., Varennes. 522 0>0 10 44 240 0>0 271 56

k14bJ. B. Et.,St-Sauveur, Qié bcC. 107 0>0 2 14 45 8,ý0 59 0>6

4I??ette X. V. St-Cuthbert, Berthier. 168 72 3 38 74 76 90 58

Irgeron Hermeline, &-Grégoire. 18 62 37 5 49 12 76

~.rgeron Deiphine, St-Wenceslas. 48 50 97 20 08 27 45

lvenue Dame Azarie, BeIoeil. 90 86 1 81 40 16 48 89

fik Apollhne,Québec. 100 67 2 0>2 34 56 64 Oc)

1lane1iard M. Êmélie, Montréal. 159 60 3 20 64 89 91 60

"QnEmélie, St-CSur de MNarie. 48 38 97 20 il 26 24

C'hard Bernard, Lauzon, Léevis. 104 01 2 0>8 40 35 61 58

lrias Vve Dominique, Montréal. 298 15 298 15

IlyNarcisse, Acton-Vale. 231 36 4 63 93 26 133 47

h1ýk Cathe 'ne, Ottawa. 95 40 .1 91 45 50 47 ()q

c"?rîer V ve Eldouard, Lévis. 210 14 7-2 (>2 138 12

Cý1r1er Olivine, St-Joseph de Sorel. 88 60 1 77 31) 10 47 73

P'"nOt Marie, Ste-Hénedifle. 96 44 1 93 44 0>2 50 49

1Ohaurette Anoeéiina, St-Benoît. 35 45 71 13 52 21 22

%hevalie1 M. baroline, Cornwall, Ont. 51 82 1 0>4 16 60 34 18

cléroux J. Ï., St..Martin, Lavai. 94 0>5 1 88 34 15 58 0>2

'ý' 0rilEdýou*ard, St-Iidore de Prescott. 177 64 3 56 72 47 101 61

C-t Josephte,St.Alphonse, Chicoutimi. .32 (>8 64 14 30 17 14

Ç'%tnre Bibiamn,St-Ger vais, Bellechasse.ý 50 40 1 0>1 22 88 26 51

ýl1'fOnd DueF. X., St- Ambroise, Joliette. 59 38 1 19 23 52 34 e67

eP.J. Montréal. 454 42 9 0>9 182 21 263 12

~Uelai~ Dm. Jos., North Stanbridge. 80 17 1 60 28 68 49 8

tvehiy Mhse, Trois-Rivières. 56 67 1 14 20 0>7 3ý5 46

be tners Dite Olivier, St-Nicolaît. 25 58 51 8 12 1 1, 95

'bSchène Ernestine Bastiscan. 67 66 1 36 23 43 4î2 87

Ï3. ardins M. Rosalie, St-Hubert. 15 62 31 4 72 10 59

lelsnHugh, St-Léon de Stanton. 76 68 1 54 35 12 40 0>2

9 [OgEsther, Ve Cabana, Sherbrooke. 127 92. 2 56 1 52 46 72 'K)

)Un iS Sophie, Vi1lace de Mégantic. 115 86 2 32 5.5 58 57 9)6

) c0 8 DPaul, Lies de'Ia Madeleine. 73 04 1 46 36 52. 35 06

bundemnaine Célanire, Joliette. 26 29 53 8 66 17 10

hUfreegne CandideMnmgy 386 40 7 73 225 55 153 12

tl-aTh mSonthmg. 178 54 3 57 82 75 9)2 22)

nlr Thoma, Stonehamn. 120 70 2 42 57 41 60 87

rÛ81 iene, StJuti. 368 30 7 37 242 0>3 118 90

P'sOuf Vve. G. Aif., Kamouraska. 20 15 20o 15

P''1ý tM. Le Ste-Rose de Laval. 901 82 37 9 0 9

Ptzgerald John, Ôttawa. 236 74 4 74 104 10 127 90

OnUtaine Prudent, St-Pasehal. 81 86 1 64 M4 88 45 34

prad Samiue A.,St-Pierre, I d'Orléans. 197 46 3 95 85 10 18 4

'aw1leY Patrick, Chapeau, Pontiac. 97 46 1 95 41 33 54 18

qO'letEugeniie, t-Féréol. 55 3 l 215 28 28 97

fjralIAlex. G., Montréal. i ~ 252 00 5 0>4 108 00 138 96

~la Henry F., Clarendon. 147 28 2 95 ~69 40 74 93

knbrt Marie O 1ive, St-Bonaveflture. >1 ,26 34 53 4110 (>0 15 81
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PENSIONS ACCORDÉES EN VERTU DE LA 49-50 VICT., CII. 27.--(S>uite)

Rete4iue de1

2ojo pendant 31
NOMS ET ADRE1SSES DES PEN- Pension an- Retenue de ans sur le tral-l

SIONNAIRES. inuelle. 2olo tenient des
années ant-I
rieures à 188

Héroux Vve Alp., St-Philippe.
llickstoni Henry, Montréal.
Keegan Andrew,lvMoitréal.
Kertson M. Eugénie, Cheshani.
Lane Morgan, Montréal.
Lacroix Vve Ls.. SV-)trs.
L4anglois Lécwadiie, St-Aiitoine de Tilly.
Laverrière Éniéqie, N.-D. de Iikvis.
L.awvlev J. S., St-Arnbroiqe de Kildare.
Lavoie M. Phi lornéne, St-Bonaventure.
Lemaire Anastijaqie. Nicolet.
Lemaire Délima, St.-Robert.
Levaqqeur Eloice. St-Léonard.
Mairand Ovile, Ste-Gertrude.
McGilI Mary, Huntingdon.
Moffatt A. M, Adolphe, Vaudreuil.
MctL.eodl Christian%, Manchester, N. Y.
Mon treuil Dame H. L., Mon tréal.
Mont v V., St-Paul d'Abbot.gford.
O'Donog'hie H. C. St-Jérôme, Terreb.
O'Rvan- Michie]. Sillervý.
011ellet Eizéar, Héhertville.
Pageot Charle.ý, Qnéhee.
Painclïaudi J.-B. F., I. de la Madeleine.;
Parent Dina, St-Tsidoro, Dorchester.
Perrier Pierre, Ville St-Jean.

Pilote E mél je, St-Si méon, Charlevoix.

Plante Céleste, St-Hilaire, Rotiville.
Plante Urqulo, St-Hilaire, flou ville.
Poissant Julion, St-Jean.-
flatté M. Célina, Québec.
Richard Syni phorose,' St-Barnabé.
Rohert ElMire, Montréal.
Rob>inson Robert. Bristol.
Sauvè Jérémnie, Ste-Agthle, Terreb.
Siniard Aris;ti4e, Lacoile.
St-P'ierre Virg., Chester, Arthabaska.'.
S aivail Dn" Paul, St- A nune de Sorel. f
Tan.tpay Georges, St-Gervais.
Tessier Pliiloii.,Ste- Anne de la Pérade.
Touvssaint M. A., St-Roch de Québec.
Toutaiit D,- Eid., St-Luc, Champlain.
rrétrafflt D,,,, A Mon, St.-Aiig. deMon noir
TremxbIay- Marie, Baie St-PaiI.
Turcotte Arthénise, Q.tébec.
Vvirret M. Angèle, PaDinwauville.
Wilkins M. Beverly, Eartley.
Whielan Sophie Gravel, St-Agathe L.
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0Cmité catholique du Conseil de l'Instruction
publique

SÈs-vERBAL DE LA SESSION DU 17 MAI
1887.

Séance de l'avant-midi.

Le Surintendant, président,
Son Eminence le cardinal Taschereau
Mgr l'évêque de Trois-Rivières,

ýÇ " de Rimouski,
de Sherbrooke,
de Saint-Hyacinthe,
de Chicoutimi,
de Nicolet,

Honorable P. J. O. Chauveau,
"e Juge L. A. Jetté,

P. S. Murphy, écuier. -

Lecture et adoption du procès-verbal
' la dernière session.
Lecture de lettres de Mgr le Vicaire

:Oftolique de Pontiac et de M. le Dr
ainchaud informant la comité qu'ils ne

eOurront assister à la présente session.
Le sous-comité chargé de l'examen
ae livres, fait le rapport suivant qui est84 6Pté:

17 mai 1887.

0 Eminence le cardinal Taschereau,
Président,
r lévêque de Rimourki,

" de Sherbrooke,
onoorable P. J. O. Chauveau.
Le sous-comité a l'honneur de faire le

8pport suivant:
10" Fourth Dominion Catholic Rea-

by a catholie teacher, James A. Sad-
Montreal and Toronto. Recom-

%idé
20 "Abrégé complet (le l'histoire

ai1te,"1 à l'usage des écoles. DeuxièmerlXs. Par L'abbé David Gosselin. Qué-
Çec, Langlais, libraire-éditeur, 1887.

-Id. premier cours.
0 Tablettes chronogiques et alphabé-

t14qes des principaux événements de
çstOire du Canada," par l'abbé David
eosselin. Québec, Langlais, libraire-édi-

ur, 1887.
leFLa considération des ouvrages portant

nméros 2, 3 et 4, est renvoyée à une
jace subséquente, parce que les14%bres du comité ayant reçu des ex-

emplaires de ces livres sans être avertis
qu'on se proposait d'en demander l'appro-
bation, n'en ont pas fait un examen suf-
fisant.

Signé: t E. A. CARD. TAscHEREAU,
Arch. de Québec.

Président du sous-comié.

Le sous-comité chargé de l'examen
de certaines questions posées par M. Lip-
pens au sujet de l'inspection des maisons
d'école-modèle ou académique dérigées
par des religieux ou des religieuses, fait
le rapport qui suit:

16 mai 1887.
Présents

Son Eminence le cardinal Taschereau,
président,

Mgr l'évêque de Trois-Rivières,
" "ý de Nicolet,

Honorable P. J. O. Chauveau,
"& Surintendant,

Aux question posées par M. l'inspecteur
d'écoles Lippens, savoir:

10 L'inspecteur a-t-il le droit de visiter
les établissements subventionnés tenus
par des corporations ou des communau-
tés religieuses ?

20 A-t-il le droit d'examiner tous les
élèves, ou seulement ceux de l'externat,
autrement dit, de la classe des commis-
saires ?

30 Si on refuse de recevoir sa visite,
lui suffit-il de mentionner le fait dans
ses bulletins?

Le sous-comité répond négativement
en ce qui concerne les écoles qui ne sont
pas sous le contrôle (les commissaires,
référant aux articles 114 et 115 du chapi-
tre 6e de 41 Victoria.

Signé : t E. A. CARD. TAscHEREAU,
Arch. de Québec,

Président.

Sur proposition de Mgr l'évêque de
Chicoutimi, secondé par Mgr Nicolet, ce
rapport est adopté sur la division qui
suit:

PoUR :-Son Eminence le cardinal Tas-
chereau, NN. SS. les évêques de Trois-
Rivières, de Rimouski, de Sherbrooke,
de St-Hyacinthe, de Chicoutimi, de Ni-
colet, les honorables P. J. O. Chauveau,
le Surintendant, et P. S. Murphy, écuier.

CONTRB:-L'honorablejuge L. A. Jetté.
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Le sous-comité chargé de l'examen de
la question des conférences pédagogiques
fait le rapport qui suit:

16 mai 1887.
Prése* s:

Son Eminence le cardinal Taschereau,
et le Surintendant.

Le comité nommé pour faire rapport
sur les conférences pédagogiques propo-
sées par M. l'inspecteur Lippens a l'hon-
neur de faire rapport:

10 Que sur huit curés du district d'ins-
pection de M. Lippens qui ont écrit à ce
sujet, six se sont montrés satisfaits de ces
conférences, un n'a pas cru devoir se pro-
noncer, et un seul y est défavorable.
Les commissaires d'écoles de St-Antoine,
de Chambly se sont aussi déclarés satis-
faits.

Les paroisses de ce district dont aucune
réponse n'est venu sont Contrecoeur,
Boucherville, Longf uil, Belœil, Ste-Ju-
lie, St-Marcel et St- obert.

2° Le sous-comité suggère que tous les
inspecteurs d'écoles soient consultés sur
l'utilité et la possibilité de ces conférences.

Signé: t E. A. CARD. TAscHEREAU,

Arch. de Québec,
Prési dent.

Sur proposition de Mgr l'évêque de
Nicolet, secondé par Mgr l'évêque de
St-Hyacinthe, ce rapport est adopté.

Lecture du rapport du commissaire dé-
légué par le comitépour faire une enquête
sur les accusations portées contre Guil-
laume Robichaud, instituteur à Cacouna.

Sur proposition de l'honorable P. J. O.
Chauveau, secondé par l'honorable juge
L. A. Jetté, la considération de ce rapport
est remise à la prochaine session du
comité.

Séance de l'après-midi.
Préseøds:

Les mêmes, plus NN. SS. ls archevê-
ques de Montréal et d'Ottawa.

Sur proposition de Son Eminence le
cardinal Taschereau, secondé par l'hono-
rable P. J. O. Chauveau, il est résolu:
" Que M. le Surintendant fasse faire une
analyse des lettres des inspecteurs et pro-
fesseurs concernant les programmes d'é-
tudes et les tableaux d'emploi du temps

,pour les es catholigues; que cette ana-

lyse soit imprimée et envoyée à tous le$
membres du comité avant la réunion du
mois de septembre prochain, et qu'uI1
comité spécial soit nommé pour examiner
cette analyse et en faire rapport."

Et sur proposition de Mgr 'arche-
vêque de Montréal, secondé par Mgr l''
vêque de St-Hyacinthe, il est résolu:
" Que ce comité se composera de S0ii
Eminence le cardinal Taschereau, Mg
l'évêque de Rimouski, l'honorable P. J. 0.
Chauveau, P. S. Murphy, écuier, et du
Surintendant.

Sur proposition de son Eminence le
cardinal Taschereau, secondé par l'hot"'
rable P. J. O. Chauveau, il est résolu.
" Que M. Paul de Cazes soit nommé se
crétaire du comité catholique du conseil
de l'instruction publique, avec un traite
ment annuel de deux cent cinquante
piastres."

Sur proposition de Son Eminence le
cardinal Taschereau, secondé par Mgr.
l'évêque de Nicolet, il est résolu: "Que
M. l'inspecteur P. Ruel, soit recomMan-
dé comme inspecteur du district laised
vacant par le décès de feu M. Edouard
Carrier, avec le même traitement que •
Carrier."

Sur proposition de Mgr l'évêque de
St-Il yacinthe, secondé par Mgr lévêque
de S erbrooke, il est résolu :"Qu
M. Amédée Tanguay soit recomm]an 6

comme inspecteur d'écoles pour le d18
trict qui sei a laissé vacant par la retraite
de M. l'inspecteur Ruel, et avec le mêJfe
traitement."

Sur proposition de Son Eminence le
cardinal Taschereau, secondé par 110n0

rable P. J. O. Chauveau, il est résOll'
"Que M. John Ahern soit recommand
comme professeur d'anglais à I.école Dor
male Laval, en remplacement de
Daniel McSweeny, qui a donné sa déwis
si on, à partir du lIr septembre procba1D,
et avec le même traitement que M. Mc-
Sweeny."

Le comité prend communication du
projet d'amende'ment à la loi de peis5'1
des instituteurs qui suit, lequel lui e
soumis par M. Candide Dufresne, prine'
pal du collège commercial de Mon
magny:

"Acte pour amender l'acte 49-50 VICt
chap. 27, relatit au fonds de pensionde"
fonctionnaires de l'enseignement P'V'
maire.

"La Majesté, par et de l'avis et dg
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Sentement de la Législature de Québec, l
décrète ce qui suit:

1° " La section première de l'acte 49-50
Vict., chap. 27, est amendée en ajoutant
après les mots éducation, dans la hui-
tièfme ligne, les mots suivants: "ou ayant
4té ainsi subventionnées avant la passion
du présent acte."

2° " La section 32 du dit acte est amen-
dée en ajoutant après les mots: " écoles
Privées subventionnées," les mots sui-
vants: " ou ayant été subventionnées
avant la passation du présent acte."

3° " La section 33 du dit acte est amen-
dée en ajoutant à la fin du dernier alinéa,
les mots suivants: "mais les dispositions
du présent article ne s'appliquent pas
aux écoles subveptionnées avant la pas-
sation du présent acte, lesquelles doivent
être considérées comme écoles sous coi-
trôle.»

Le comité recommande au gouverne-
14ent l'adoption de l'amendement ci-
dessus comme étant j uste.

Le comité recommande, sur proposi-
t'on de Mgr l'êvêq ue de Chicoutimi, que
le traitement de . inspecteur Joseph
Ed. Savard, soit porté à $1000.0, vu les

épenses considérables que cet inspecteur
est obligé de subir, pour parcourir un
district aussi étendu que l'est celui placé
Sous son administration.

Après lecture d'une plainte portée par
M. le Surintendant de l'Instruction pu-
blique contre M. l'inspecteur d'étoles
Joseph Phidime Simara, il est résolu:
'qu'ayant entendu la lecture de la re-
Pête contenant des accusations contre

onsieur 1 'inspecteur Joseph Plhidime
inmard, ce comite est d'avis que le Su-

1intendant continue à retenir le traite-
!1ent du dit Simard jusqu'à ce que la
dite requête soit décidée au mérite."

"Que ce comité étant d'opinion queles
accusations contenues dans la dite re-
quête sont d'un caractère assez grave
Pour motiver une enquête, il ordonne
qu'une copie de la dite requête soit signi-
liée au dit Joseph Phidime Simard, le

soiXmant de comparaître devant ce comi-
t6 le deuxième jour de juin prochain, à
di heures du matin, dans la salle du
Conseil de l'Instruction publique, dans
le Palais législatif à Québec, pour là et
alors répondre aux accusations portées
contre lui dans la dite requête, et rece-
voir tels ordres que le dit comité ctho-

ique du Conseil de l'Instruction publique
ugera à propos de donner."

Et le comité s'ajourne au 2- juin pro-
hin.

PROCES-VERBAL DE LA SESSION SPÉCIALE
DU 2 JUIN 1887.

Pr'ents:
Le Surintendant, président,

Son Eminence le cardinal Taschereau,
Mgr l'évêque de Rimouski,

e " c Chicoutimi,
" "e Nicolet,

L'honorable Sir N. F. Belleau,
G. Bossé, écuier, C. R.,
Eugène Crépeau, écuier, C. R.,
P. S. Murphy, écuier.

La plainte produite contre l'inspecteur
d'écoles Joseph Phidime Simard, par M.
le Surintendant de l'Instruction publique
est prise en considération.

Isidore Belleau, avocat, comparaît pour
le dit Joseph Phidime Simard et produit
la réponse à la plainte qui suit:

" Québec, 
)evant le pomité catho-

lique du Conseil de Iins-
truction publique.

" En réponse à la sommation de votre
comité de répondre à la plainte portée
contre lui par M. le Surintendant, M.
Phidime Simard, inspecteur d'écoles, a
l'honneur de répondre respectueusement:
" Qu'il admet que M. le Surintendant a'
eu raison de se plaindre de sa conduite
et que des irrégularités ont été commises
par lui, lesquelles ont eu pour cause l'u-
sage de la boisson ;

" Qu'il sollicite de votre comité la fa-
veur d'une épreuve et s'engage à ne plus
donner à l'avenir aucune raison (le re-
proches dans sa conduite ;

" Qu'il est le père d'une nombreuse fa-
mille dont il est le seul soutien;

" Qu'enfin il croit pouvoir donner à
votre comité Passurance qu'il n'aura qu'à
se féliciter plus tard de lui avoir donné
une occasionl de réparer les torts qu'il a
pu avoir dans le passé."

Québec, 2 juin 18

Signé: ISIDORE I3ELLEAU,

Proc. P. Simard.
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Sur proposition, de Son Eminence le
cardinal Taschereau, secondé par Mgr
l'évêque de Rimouski, il est résolu:

"Que vu que les plaintes graves portées
contre M. Joseph Phidime Simard, ins-
pecteur d'écoles pour les comtés de Belle-
chasse, Montmagny et L'Islet, ont été
reconnues fondées par Isidore Belleau,
Ecr, avocat, procureur du dit Josepu Phi-
dime Simard, devant ce comité;

"Vu que le dit Joseph Phidime Simard
a été plusieurs fois averti dans le cours
des quatre dernières années, par M. le
Surintendant, sans qu'il y ait eu amende-
ment durable;

" Ce comité recommande au gouverne-
ment de destituer le dit Joseph Phidime
Simard, comme inspecteur d'écoles."

Et le comité s'ajourne.

ACADEMIE COMMERCIALE, CATHOLIQUE
DE MONTRBAL.

CLOTURE DE L'ANNÉE SCOLAIRE
1886-87.

SEANCE DRAMATIQUE ET MUSICALE.

Le mardi soir 21 juin 1887, une séance
dramatique et musicale a été donnée par
les élèves de l'Adadémie Commerciale
Catholique de Montréal, à l'occasion de
la clôture de l'année scolaire 1886-87.

Dès 7 heures et demie, la grande et
et belle salle académique du Plateau re-
cevait un nombreux et sympathique au-
ditoire, et à 8 heures commençait la
séance.

Le sujet représenté est RoBERT MA-
CAIRE ou L'AUBERGE DES ADRETs, drame
en trois actes; voici le tableau des per-
sonnages et les noms des acteurs :

ROBERT MACAIRE, Sous le non de Rénond:_
Joseph Généreux;

BERTRAND ancien camarade:- Arthur Ber-
nier;

BFRNARD, frère de Robert Macaire:- Arthur
Brodeur;

Di'îo~, ubrgite:-Origén e Desève;
CARtLEs, fils adoptif de Duiont :- Charles de

Tonnancourt;
GERMEUIL, cultivateur : -Albert Friuon ;
PIERRE, garçon d'auberge :- Joseph Çlartin
ROGER, brigadier de gendarmerie: - Adélard

iluet;
Garçons d'auberge, gendarmes.
La scène se passe à l'Auberge des Adrets, sur

la route de Grenoble à Chambéry.

Comme ouverture, MM. les professeurs
A. Contant et J.-N. Desroches ont joué
un duo de piano de Croisez: Les Carabi-
niers fédéraux; puis l'élève D. Pattersol
a débité The Battle of Bleinheim.

Alors à été joué, le premier acte de
Robert Macaire, qui a été suivi avec in-
térêt par l'assistance, comme d'ailleurs
toute la suite du drame. Le chœur de
l'Académie a chanté avec entrain le
chour de B. Richards: God save the
Prince of Wales, et l'élève P. Madden a
débité The September Gale.

Après le deuxième acte, M. A. Contant
a fait entendre la Romance sans paroles:

M. Urgel Archambeault a joué, sur le
violon, un fragment de Faust, d'Allard,
et l'élève W. Lennon a débité le morceau:
How Mr Coville counted the shingle8 on hi8
house.

Le troisième acte est la partie tragique
de la pièce, où le revolver fait des vic-
times, ce qui n'est pas sans effrayer quel-
que peu d'auditoire. Ce drame difficile a
été rendu aussi bien qu'il est permis de
l'attendre de jeunes gens qùi ne peuvent
préparer leurs rôles qu'à la dérobée de
leurs études.

La séance à été close par le chant du
God Save the Queen.

DISTRIBUTION DES PRIX.

Le mercredi, 22 juin 1887, à 2 heures,
a été faite, à l'Ecole du Plateau, la dis-
tribution solennelle des prix, aux élèves
de l'Académie Commerciale Catholique
de Montréal, en présence d'une assis-
tance sympathique et distinguée. Nous
citerons spécialement, parmi les per-
sonnes présentes : l'honorable Gédéon
Ouinet, surintendant de l'Instruction
publique ; M. l'abbé Sentenne, curé de
Notre-Dame, et président du Bureau des
Commissaires d'Ecoles catholiques ; M-
F. D. Monk, avocat, membre du dit Ju-
reau ; M. E. Balète, directeur des études
à l'Ecole Polytechnique ; M. l'abbé
Toupin, P. S. S., de Saint-Patrice;
l'abbé Sorin, directeur spirituel de
cadémie; M. l'Inspecteur Mac-Mahol et
M. l'ex-inspecteur Valade ; M. Étiene
H. Parent, ingénieur, surintendant des
Canaux; M. Réné Boivin, membre du
Conseil des Arts et Manufactures, -et
enfin un grand nombre de parents d0O
élèves.
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La séance a été ouverte par une Mar-
,he Suisse duo de piano, de Croisez,

Jouée par MM. les Professeurs A. Con-
tant et J.-N. Desroches ; puis, M. U.-E.
Archambault, Principal de l'Ecole a pro-
11oncé une allocution de circonstance
dans laquelle, il a rappelé que l'Acadé-
!XUe a eu la gloire de donner naissance,
11 y a 14 ans, à l'École Polytechnique de
Montréal, devenue depuis tellement im-
Portante qu'elle est enfin jugée digne
!i'être désormais agrégée a la plus haute
lnstitution d'enseignement du Canada,
l'Université Laval.

(On lira ce discours à la suite du pré-
aent compte rendu.)

Les paroles de M. le Principal ont été
Vivement applaudies, et immédiatement
Ont été proclamés les prix mérités par
les élèves du Cours primaire. Les noms
les plus remarqués ont été ceux de
LUdovic VERNER en première année,
d'Emile de ROSTAING en deuxième année,
et d'Ernest COMTE en troisième année.

Le chour de l'Académie a fait enten-
dre, sous la direction de M. J.-N. Desro-
ches, la cantate Dans cet asile, de la Bor-
dese; puis on a distribué les prix méri-
tés par les élèves du Cours intermédiaire
Parmi lesquels nous avons surtout re-
4arqué, en quatrième année, Thomas

ORSAt r et en cinquième année, Joseph
XIGNAULT, Alphonse OUIMET et Paul

4AUcIER.

M. Joseph Duhamel, élève de violon
8 'joué en solo le Home sweet home d'Her-'
-ann ce motif charmant qu'on ne se
lasse pas d'entendre, et l'on a proclamé
les prix mérités par les élèves du Cours
'Omnmercial. Les noms les plus distin-
gués ont été les suivants: en sixième
année Henri BÉDARD, en septième, Ar-
thur BERNIER, et en huitième, François
eharles LABERGE.

Un riche morceau de piano, le Caprice
epagnol de Raff, a été joué magistrale-
1ent par M. le professeur A. Contant, et

on a procédé à la distribution des prix
extraordinaires, au nombre de 17, savoir:
les onze prix, P. - S. Murphy, le prix
comte, les 3 prix, Edouard Murphy, le
Prix du Surintendant de l'Instruction
Publique, et le prix du Gouverneur gé-
1éral du Canada. Voici le détail de ces
Prix, et les noms des lauréats :

Médailles d'argent P.-S. Murphy, dé-
eernés pour la bonne prononciation et le
bOn accent français, à Ludovic VERNER

et Emile de ROSTAING; pour la politesse,
à Léon DEFOY, Edward McGoVERN, Adol-
phe BROSSARD et Joseph CHARBONNEAU.

Prix P.-S. Murphy, décernés pour l'é-
criture, à Roch HURTEAU, Elzéard Si-
GOUIN et Eugène DESMARAIS.

Médailles de bronze P.-S. Murphy, avec
15 piastres, décernées à Arthur DUMONT
pour l'arithinétique, et à Alfred GRÉ-
GoiRE pour l'écriture ronde.

Prix Comte, de 50 piastres, décerné à
Thimothy SULLIVAN, élève de huitième
année, en recompense de sa conduite, de
son application, et de ses succès.

Médailles de bronze Edward Murphy,
avec 15 piastres, décernées à Percy MAD-
DEN pour la langue anglaise, et à Arthur
BERNIER pour la langue française.

Médailles d'argent, Edward Murphy,
avec 50 piastres, décernée à François
Charles LABERGE, pour sa conduite, son
application et ses succès.

Croix d'or de l'honorable Gédéon Oui-
met, décernée à Avila GAGNÉ, en récom-
pense de son application et de ses succès.

Médaille d'argent de Son Excellence
le Marquis de Lansdowne, décernée à
Arthur BERNIER, en récompense de sa
conduite, de son application et de ses
succès.

" Une autre proclamation très intéres-
sante, est celle des six élêves qui, dans
le cours de l'année scolaire 1886-87, ont
été jugés dignes de recevoir un Diplôme
de capacité, titre fort apprécié dans les
administrations et dans les maisons d'af-
faires. Ce sont MM. François Charles
LABERGE, Thimothy SULLIVAN, Henri
O'DONOUGHUE, Joseph CHARLEBoIs, Théo-
phane BERTRAND et Alexandre BRos-
SARD."

Cette liste porte à 127 le nombre total
des Diplômes de capacité délivrés par
l'Ecole depuis l'année 1874.

Les proclamations terminées, le chour
de l'Académie a chanté l'Étude, beau
morceau de Charles de Dufort. Alors
deux discours d'adieu ont été prononcés,
l'un en anglais par l'élève Percy Madden,
l'autre en français par l'élève Arthur
Brodeur. Puis quelques paroles de féli-
citation ont été adressées, par M. Parent,
qui a ses enfants à l'Académie, et par M.
l'abbé Toupin, ce pasteur vénérable dont
naguère on célébrait les noces d'or
comme prêtre.

A son tour, Monsieur le Curé Sen-
tenue a fait entendre ses félicitations et
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ses encouragements, et il a évoqué le
souvenir de son prédécesseur dans la
commission scolaire, M. l'abbé V. tous-
selot, dont la santé est toujours chance-
lante. Il a souhaité aux élèves de bonnes
vacances, puis un heureux retour, en
continuant à faire honneur à l'Ecole, à
leurs propres parents, et à la religion
qui préside à leur éducation.

Enfin, l'honorable Gédéon Ouimet,
surintendant de l'Instruction publique,
rappelle tout l'intérêt qu'il porte à cette
école, qui a figuré avec tant d'honneur à
l'Exposition coloniale de Londres en
1886, et qui a attiré l'attention spéciale
du cardinal Manning. M. Ouimet dit
quelques mots sur le transfert de l'Ecole
Polytechnique à la haute direction de
l'Université Laval, à laquelle, dans le
principe, il avait été question de confier
cette importante institution, et il ter-
mine par des félicitations aux maîtres et
aux élèves de l'Académie, avec des
souhaits de nouveaux succès et de bon
avenir.

La cérémonie se termine par le chant
du God save the Queen !

A. M.

Voici le discours de M. Archambault:
Monsieur le Surintendant,

Mesdames et Messieurs.
En cette circonstance solennelle, il est

tout naturel que nous jetions un coup
d'œil sur l'année écoulée, pour étudier
les motifs d'encouragement qu'elle pro-
met aux temps à venir. L'Académie
Commerciale Catholique du Plateau, qui
avait inscrit 370 élèves en l'année scolaire
1885-86, en a inscrit 501 en 1886-87, soit
131 de plus.

Cette augmentation, qui est de 35 f
sur l'inscription, est montée à 37 QI, sur
la fréquentation et l'assiduité, ce qui
nous a obligés à ouvrir deux nouvelles
classes.

Un si beau résultat est dû:- à l'action
du Bureau des Commissaires d'Ecoles,
qui a diminué considérablement le prix
de la rétribution mensuelle ;-au dévoue-
ment affectueux avec lequel, depuis
plus de 20 ans, Mr l'abbé Sorin dirige,
sous le rapport spirituel, les élèves de
cet établissement ;-au zèle et au dévoue-
ment infatigable du Directeur Mr De-
meis ; -enfin, au travail soutenu et per-
évérant des professeurs,

Ce n'est pas tout d'avoir des élèves: il
faut les bien former, pour en faire à la
fois de bons chrétiens et des citoyens
utiles. Sous ce rapport, le passé est encore
un encouragement pour l'avenir : aux
élèves sortants qui désiraient se placer,
nous avons pu procurer des situations
donnant aux parents complète satisfac-
tion ; et je dois ajouter, tout à l'honneur.
de l'école, que nous n'avons pu, à notre
grand regret, répondre à la moitié des
demandes qui nous ont été adressées par
les meilleures maisons d'affaires.

Je dois tout particulièrement, cette
année, signaler un fait qui demeurera
dans l'avenir l'un des plus beaux titres
d'honneur de cet établissement : c'est
ici, en effet, qu'à été conçu, il y a qua-
torze ans, un projet sérieux pour la crea-
tion d'une école de sciences appliquees
aux arts ; c'est ici que, sous l'action in-
telligente et patriotique de lhonorable
Gédéon Ouimet, surintendant de l'Ins-
truction publique, et grâce à l'initiative
généreuse des Commissaires des EcoleS
catholiques de Montréal, a été fondée
cette Ecole Polytechnique, qui, humble
enfant de l'Académie en 1873, a grandi
peu à peu, est devenue plus importante
que l'Ecole même où elle a pris nais
sance, et qui enfin a été trouvée assez S
rieuse et assez développée pour passer
sous le giron de l'Université Laval.

Espérons que la fille si hautement ho-
norée n'aura jamais honte de*sa mère;
l'Académie Commerciale, de son côté,
pourra toujours, avec un légitime Or-
gueil, contempler son oeuvre arrivée
sormais à une pleine maturité, et qur
n'existerait pas sans le triple concours
auquel cette oeuvre doit sa naissance, son
développement et sa prospérité.

Avec les allocations annuelles du go
vernement, qui ont été successivement
3,000, 4,000 et 6,000 piastres, le Bureau
des Commissaires a pu fonder l'Eco
Polytechnique, et établir un bon labo-
ratoire, un cabinet (le physique asses
complet, des collections ornithologiques
et minéralogiques, et enfin une biblioth-
que composée d'ouvrages presque excl
sivement scientifiques, comptant pls
2,000 volumes.

Les ingénieurs sortis de l'Ecole PoIY
technique 4p Montréal, font honneur a.
cette maison, où ils ont été formés,.f
justifient la demande de l'Univers1
Laval, non pour absorber l'Ecole olY



JOURXAL DE L'INSTRUCTON PUBLIQUE 41

't.thlnique, comme ont pu le croire cer-
1
1fles personnes, mais pour l'agréger,

te~lle qu'elle est, à la Faculté des Arts de
Motréal - de Sorýe que l'école conserve

non, 'ses programmes, sa direction
et Ses professeurs, et mémé sonl local, du
111ils pendant.quelques années.
- tnl acceptant les arrangements propýo-

8gpar l'Université Lavai, la commis-
Sinscolaire de Montréal a été heureuse

'affirmner son adhésion à cette grande
1 58titution, qui a reçu l'approbation so-
lnnelle du Souverain- Pontife, et qui en-

8eigne sous la haute surveillance de tous
les évêques de la province.

Le Blureaiu des Commissaires a profité
'6cette occasion pour enlever toute

NSn à une plainte formulée contre lui,illY a quelques années, devant une com-
t"Ission royale; le dit Bureau, disait-on,
elllloie les deniers de la ville à la fon-
datlon d'une école provinciale. Il est

trsvrai que le Bureau des Commis-
saires fournissait chaque année le solde
'4e8 dépenses de l'Ecole Polytechnique;

1asces, excédants de dépenses viennent
die lui être remboursées par une somme
d4 *10,200 que le gouvernement Mercier
8, accordée à la commission scolaire
lOur l'indemniser des sommes -considé-
rtbles qu'elle a dépensées pour le main-
tien. de l'Ecole Polytechnique. Cette
sOlme provient de la* balance d'un fonds
1ýré en 1869, par le gouvernement Chau-
,Veaul, pour l'a fondation d'une école de
'8iences appliquées aux arts.

ttainsi, s ans qu'aucun intérêt soit] lésé,
!4Ville de Montréal reste dotée d'une
118ttuion sérieuse et durable, qui con-

tieaégalement à sa gloire intellee-
tielle et à son progrès matériel.

trlbfltion solennelle des prix à 'râlole Mlodèle
et à l'Ecole Normale Jacques-Cartier.

Cette distribution a eu lieu le 22 du
e0 urart, sous la présidence de l'hono-
ra le Surintendant de l'Instruction pu-1

L ?a séance, à laquelle assistait un audi-
t'ledi8tiugué, fut entremêlée de chant
et Ie dclaation. Les élèves ont repré-

8Senté Les Plaideurs dle Racine avec beau-
"'11P de s'uccès, et ont été fréquemment
4PPlaudis.

ÉCOLE MODÈ~LE.

TRoîsdi-'mE DivisioN, CiNQuiùmu Dwaa*. (1)

Lecture. française-P rix, lDavi1 Lapointe; 1er
ace., 1dé lard St-O nge; 2,1 do, Hlenri "apointe.

Lecturp anqlaise -Prix, Davidj Lapointe; ter
ace., Adélard St-Qnge ; 2d do, Hlenri Lapointe.

Ai>thméi 9ue-Prix, Adélard St-ne C e o.
David Lapointe; 2d do, Henri Lapointe.

G(,ogr-ar hie - Prix, David Lapointe; 1er ace.,
Adélard St-Onge; 21 do, Hlenri Lapointe.

HIistoire- Saiýnte -Prix, David- Lapointe; 1er
ac., Adfflard St-Onge; 2d do, Henri Lapointe.

Leçons de choses-Prix, David Lapointe; 1er
ac., Adélard St-Onge; 2d do, Henri Lapointe.

J3iensë,ance - Prix, Hlenri LapoiDnte; 1er ac.,
Adélard St-Onge; 2d do,' David Lapointe.

TRoisiÈmE DiERÉ.

Lecture. française-i er prix,Tancrêde St-O nge;
2d dIo, Séraphin Desjardins; 1er aoc., Gustave
Martin; 24 do, Antoine Desjardins.

Lecture anglai.qe - 1 er prix, Gustave Martin;
2d (Io, Jacques Dupuv; 1er ac., Joseph Lapointe;
24 (Io, Trancrède St-Onge.

Arithmétique - ter prix ex-eï uoMoise Tru-
deau, Gustave Martin;- 24do ela Lapointe;
1er acc., Séraphin Desjardins ; 24 do, Joseph
Lapointe.

Calcul mentat-ler prix, Séraphin Desjardins;
2d do ex-:equo, Eniile Lapointe, G ustave Martin;
1er acc., Antoine Desjardins; 24 do, Joseph
La pointe.

Géograp hie-ler prix, Gustave Martin; 2d do,
Séraphin Desjardins; 1er ac., Etnile Lapointe;
24 dIo, Joseph Lapointe.

HitieSainte - 1er prix, Joseph Lapointe;-
24 do, Gustave Martin; 1er ac., Emile Lapointe ;
2d do, Séraphin Desjardins.

Leçons de chose8 - 1er prix, Gustave Martin;
24 do, Ernile Lapointe 1er aoc., Joseph La-
pointe; 2d do, Séraphiin besjardins.

Bik'nséance - 1er prix, Joseph Lapointe; 2d
do, Gustave Martin- 1er ac., Séraphin Desjar-
dins; 2d do, Emile Lapointe.

DE@uxiÈmE DEGR.É.

Langue française-ler prix, N4agloire De8jar-
dins; 24 do ex-axquo, Ernest Robert, George
Etieniie Lainoureux; ter ac., Arthur Côté; 24
do, Thé6ophile Letourneux.

Vocabulaire anqtais-ler prix ex-oequo, George
Lamoureux, Magloire Deýjardins; 2d dlo, Ernes~t
Robert; 1er aoc., George Poirier; 2d do, Arthur
Landreville. ý

Lecture française - 1er prix, George Poirier;
2d dIo, Ern est Robert; 1er arc., Arthîur Landre-
ville; 24 do, Théophile Letourneux.

Lecture a-ii,,laise- 1er prix, Ernest Robert;
2l (Io, George Poirier; ler aoc., Arthur Landre-
ville; 2d do, George Etienne Lamioureux.

A rit lan tique-] er prix ex-u'quo Ernest Robert,
George Etienne Larnoureux; 2J do, Magloire

(1) 1,e cours de cette école se compose de trois Divi-
sions, qui eom prennent chacune six Degrés ou classes.
Le 6e D)egré de la 3o Division représente la classe la
plus él( unntai re.
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Desjardins; 1er acc., Théophile Letourneux; 2d
do, Arthur Côté.

Calcul mental- 1er prix, Théophile Letour-
nieux ; 2d do ex-equo, Magloire Desjardins,- Ernest
Robert; 1er ac., George Poirier; 2d do, George,
Etienne Lamnoureux.

Géographie-Ier p)rix ex-nquo, George Etienne,
Lamoureux, Ernest Robert; 2d do, Magloire
Desjardins; 1er ace., Théophile Letourneux;
24 do, Arthur Landreville.

Histoire Sainte - 1er prix, Ernest Robert; 2d
do, George Etienne Lamoureux; 1er ace., Ua-
gloire Desjardins; 2d (Io, George Poirier.
~Déclamation-ler prix, Petrus Chivé; 2d do,

Maoeloire Desjardins; 1er acc., George Poirier;
24 ýo Théophile Letourrieux. r

Leçons de choses- 1er piPetrîts Chivé;
241 do, A.rthur Côté; 1er acc., Magloire Desjar-
(lins; 24 do, Erntest Robert.

Bienséance - 1er prix, Arthur Trudel ; 2d do,
Théohile Letourneux; 1er acc., George Poirier,

24do Magloire Desjardins.

PRxEmiER DwiRÉ.

Langue française- 1er prix, Donat Poirier;
2d do, Pacifique Bourbon fière; 1er aoc., Alfred
Rowe; 2d do, Raoul Duclos.

Lanmgue aitgl«ie-Ier prix, Alexandre Duclos;
2d do ex-xquo, Hlenri Racine, Donat Poirier; 1 er
aec., Pacifique Boitrborinière ; 2d do, Nicolas
Pelletier.

Lecture française - 1er prix, Donat Poirier;
2d do, Alexandire Duclos; 1er sec., Pacifique
Bourbonnière; 2d do, Nicolas Pelletier.

Lecture anglaise - 1er prix ex-n quo, Alfred
Rowe, Donat Poirier; 2d do, Nicolas Pelletier;
1er ac., Alexandre Duclos; 2d do, Raoul Duclos.

Arithmétique - 1er prix, Alexandre Duclos;
24 do, Rao~ul Duclos; 1er acc., Henri Racine; 2
do, Pacifique Bourbonnière.

Calcul mental- 1er prix ex-Squo, Pacifiqu
Bourbonnière, Donat Poirier; 2d do, ViI rid
Rousseau; ler ae., Nicolas Pelletier; 2d do,
Raoul Duclos.

1Géographie - 1er prix, flenri Racine; 2d do,
Raoul Duclos; 1er aco., Alexandre Duclos; 2i4
do, Nicolas Pelletier.

Histoire Sainte-ler prix, Alexandre Duclos;
24 do, Alfred Rowe; 1er ae., Nicolas Pelletier;
2d do. Raoul Duclos.

Déclamation - 1er prix, Victor Rousseau; 24
do, Wilfrid Rousseau; 1er se., Nicolas Pelle-
tier; 2d do, Alexandre Duclos.

Leçons de choses-ler prix, Alexandre Duclos;-
2d do, Wilfrid Rouîsseau; 1er soc., Nicolas Pel-
letier; 2d do, Raoul Duc!os.

DEuxiÈmE DivisioN., SixiÈmE DEG-RÉ.

Langue frawçaise-ler prx, Léon Jsrrand;
1er Acessit, Alcide Broui] lette; 24 do, Edouard
Formandin.

Langue anglaise-ler prix, Fmile Lapointe;
1er Accessit, Edouard Norinandin; 2d do, Léon
Jarrànd.

Lecture française - 1er prix, Edouard Nor-
inandin ; 1er Accessit, Léon Jarrand ; 2d do,
Alcide Brouillette.

4~etture anglaise-Prix ex-Squo, Edouard Nor-

mandin, Léon Jarrand ; 1er accessit, Emile ~
pointe; 2d do, Alcide Brouillette.

Arithmétique-ler prix, Einile Lapoînte~
accessit, Edouard. Norinandin ; 2d do, AJ10
Brouillette.

Calcul mental- prix, Edouard Normandill'
1er acc., Alcide Brouillette; 2d do, Eiile
pointe.,

Gé'ojrap hie - Prix, Emile Lapointe; 1er &~
Edouard Norinandin ; 2d do, Alcide Broui llette

Histoire, Sainte-Prix, Alcide Brouillette ,;l
acc., Léon Jarrand ; 2d do, Edouard Norm-a nidil'

Déclamation - Prix ex-,,quo, Ermile Lapo 1 1te,
Edouard Normandin; 1er aco., AI cide B roui
lette: 2d do, Léon Jarrand.

Leçons de choses - Prix, Alcide BrouailOtte;
.1er aoc., Emnile Lapointe; 2d do, Edouard 14e
ila,îdin.

CiNquiME; DuoaÉ-lère Partie.

Langue française- ler prix, Tréflé Hotte;
do. Ilenri Lacoste ; 1er ace., Louis DesnoYero'
2d do, Edgar Ca8segramn.

Langue anglaise-ler prixHubert Villeneuire,
2d do, Pierre Berthiaume ; 1er ace., Edgar Cao5r
gain; 2d do, Tréflé Hotte.

Lecture française - 1er prix, Edgar Ca8se
grain ; 2d do, Hubert Villeneuve ; 1er ac., rr6
fié flotte; 2d do, Hlenri Lacoste.

.Lecture anglaise-ler prix, Hubert Villeneuve;
2d do, Henri Lacoste; 1er acc., Louis DesnoyeO'
2d do, Edgar Cassegrain.

Arithmétique -1er prix, Tréflé Hotte; 2d' do
Clovis Favreau; 1er ace., Hubert Villeneuvey
do, ilenri Lacoste.

Calcul mental - 1er prix ex-wquol, Louis OeB'
noyers, Henri Lacoste; 2d do, Clov is Favregau
1cr acc., Tréfié flotte; 2d do, Edgar Casse.«rait

Géographie-ler prix, Henri Lacoste; 2D do,
-Tréflé Hotte; 1er acc., Clovis Favreau; 2d do,
Pierre Berthiaune.

Histoire du Canada -1er prix, Tréflé flOtte.
2d do, llubert Villeneuve; 1er acc., Louis D)eo
imovers; 2d do, Jean-Baptiste Racine.

Déclamation- 1er prix, Pierre BerthiaBue;
2d do, Edgar Cassegrain; 1er acc., Tréflé fl0 tte;
2d do,' Clovis Favreau.

Leçons de choses - 1er prix, flenri Lacoste;
2d do, Edgar Cassecrrain ; 1er acc., Clovis9 Fa-
vreau ; 2d do, Jean-flaptiste Racine.

CINQuiÈME Dmmik-2d Partie.

Langue française-l er prix, Joseph Du "y';
2d do, Ednmond Letourneux; 1er accessit, ea
Baptiste Drouin. 2d do, Arthur Masse.

Langue anglaise- 1er prix, Arthur M1asse; 2
do, Jos. Dupuy 1 er accessit, Jean-BaPtiste
Drouin ; Félix Suzor.

Lecture française-i er prix, Félix Suzor; 1er
accessit, Arthur Massé ; 2d do, Jos. DupuY. e

Lecture anglaise-ler prix, Jos. DupilY;
accessit, J.-B. Drouin; 2d Félix Suzor.

Arithmétique-ler prix, Jo@. Dupuy; 2d dot
J.-B. Drouin; 1er accessit, Félix Suzor ; 2d do,'
Edmond Letourneux.

Calcul mental-Prix, J.-B. Drouin; 1 er m''
Arthur Massé; 2d do, J0 8. D upuy.
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J.Gé0qr-aphie - Prix, Arthur Massé; 1 er ae.,
']-brouin. - d do, Jos. Dupuy.
al8oire d.t Canada - Prix ex-aS uo, Félix

8nlZ0r, J.-B. Drouin; 1er ac.80 .-K u;2
do rthur Massé.cJo.uy;2
1Nlamation - Prix, Felix Suzor; 1er acc.,

'&Ithur Massé; 2d do, Jos. Dupuy.
.4,ons de choses-Prix, Edouard Letourneux

8.,Jos. Dupuy ; 2d do, J.-B. Drouin

TR.oisiÈME DisGRÉ-1ère Partie.

Na.gu française-Prix ex-xquo, Joseph Raby,
SIre Plante; 1er aco., Arthur Dumouichel; 2d

dEdouardi Robin.

1 Langue anglaise- Prix, Arthur Dumouchel;er cc., Edouiard Robin; 2d do, Désiré Plante.
-4e~turefrançaise- Prix ex-erquo, Arthur Du-

1110uchel joseplîRaby; lerace., Désiré Plante;
dO Eàouard Robin.

4Lecture anglaise - Edouard Bobin; 1er ace.,
rthtir Du mouche!; 2d do, Joseph Raby.
ArJithmétique - Prix, Arthur Dumouchel; 1er

%-,' Désiré Plante; 2d do, Joseph Raby.
1 $nre de Livre-Prix, Arthur Dumouchel;

ey8 Qc., Joseph Raby; 2d do, Désiré Plante.
0 aIlC,1 mental-Prix, Arthur Dumouchel; 1er

, Désiré Plante; 2d Jos. Raby.
IQOrap hie -Prix, Arthur Dumaouchl e

os. Raby; 2d do, Désiré-Plante.
ei8tore. du Canada - Prix ex-oequo, Arthur

làIiOuchel Jos. Raby; 1er ac., Désiré Plante;
2do, Edo0u'ard Robin.
bjelamation Prix, Arthur Dumouchel ; 1er

%te.Jos Baby; 2d do, Désiré Plante.
IÇon; de ch'oses-Prix, Arthuir Duinoiichel;

8ce.e Jos. Raby ; 2d do, Edouard Robin.

TROIsiÈmE DzGRÉ.-2d Partie.

'Langlie franç-aise-ler prix, Philias Desnîar-
te ,9- * 2d ex oe1quo, Jo,3eph Beauvais, Arthur0 J.eàra ; 1er accessit, Paul Sicotte :2d do,
Z g~e Eaclîand piPiia emr

te ?Ingue anglaise-1erprx hlaDem -
Si'x;2d do, Arthur ('Meara ; 1 er accessit, Paul

cotte;- 2d do, Georges Bachand,
2d Lecture française....er prix, George Bachand -
Si do, Arthur O'Meara. 1er accessit, Paul

totte.- 2d do, Joseph Beauvais.
.LIectilre anqlaise-ler prix, Philias Desmar-

-t4l" 2 d dArthur O'Meara; 1er accessit, Paul
%t&2d do. George Bachand.

44lméit-que...er prix, Joseph Beauvais;t 2d
~jrtir O'Meara; 1er accessit, Paul Sîote;

01 as Desiiiarteau.
24 Cu mental - 1er prix, Arthur O'Meara;

2d do, Paul Sicotte; 1er acc., Joseph Beauvais;
2ddGeorSe Bachand.

Tdenue des-'ivres-1er prix, Joseph Beauvais;-
SOPaul Sicotte; 1er acc., Arthur O'Meara;t

Geeo Bachand.
reud Canada - 1er prix, Philias Des-r u ddo, Arthur, OMeara; 1er ac.,~rge ]achand; 2d do, Joseph Beauvais.

do G P.qaphke- 1er prix, George Bachand; 2d
1) hilias Desmarteau; 1er ace., Arthur

4 eara' 2d do, Joseph Beau vais.
béClamation -1ler prix Philias Desrnarteau;

2d do, Paul Sicotte; 1er ac., Arthur O'Meara;
2d do, Joseph Beauvais.

Leçons de cho8es-ler prix, George Bachan d;
2d do, Paul Sicotte; 1er ac., Philias Desinar-
teau; 2d do. J05 . Beauvais.

nLASSES RÉ,UNIES.

Religion-ler Division - Prix, Joseph Beau-
vais; 1er aco., Philias Desmnarteau; 2d do, Jos.
Raby.

Religion - 2e Division - 1er prix exx-quo,
Alcide Brouillette, Pierre Berthiaume ; 2d do,
Arthur Massé ; 1er acc., Clovis Favreau; 2d do,
J.-B. Racine.

Religion-3e Division-ler prix,Donat Poirier,
2d do, Wilfrid. Rousseau; 1er acc., Arthur Côté;
2d do, Auguiste Trudel.

MUSIQUE VOCALE.

1er Division-Prix Edmond Letourneux; 1er
aoc., Jo8. Dupuy ; 2d do, Philias Desmartean.

2e Division- 1er prix, Louis Desnoyers; 2d
do, George Bachand ; 1er ac., Félix Suzor ; 2d
do, Edgar Cassegrain.

DSSssN 1ère Division-ler prix, George Ba-
chaud; 2d do, Joseph Beauvtt'îs; 3e do, Philias
Desniarteau ; 1er accessit, Jo-eph Dupuy ; 2d
do. Edmond Letourneux ; 3o do, Edouard Robin.

DIkssix 2e Division-ler prix, Joseph Baby ;
2d do, Joseph Dupuy; 3e do, Edouard Robin ;
1er accessit, Edouard Ltourneu~x; 2d do, Arthur
O'Meara; 3e do, Paul Sicotte.

DESSIN 3e Division-ler prix, Alexandre Dii-
clos; 2d ex-oequo, Raoul Duclos, Louis Desnoy-
ers, Gustave M artin; 1er accessit cx-oequo, Arthur
Dumouchel, Félix Suzor; 2d do, Edgar Casse-
grain.

ÉCOLE NORMALE.

PRIX DU PRINCE DE GALL.ES:

Joseph Marion.

PRIX DE M. LE SUIÉINTENDANT

(Bonne conduite) :

1. Emmanuel B. Rouillier,
2. Damnase Langevin.

PRIX D'AGRICULTURE, PRATIQUE:

Rodrigue Valiquette.

QUATRIkME ANNÉ&E.

Excellence-1er prix, ex-oequo,, Emmanuel Be-
noit, Wilfrid Meloche; 2d prix, Arthur Gravel;
ler accessit, ex-iequo, Moîse Guérin, Carobert
Roy; 2d accessit, Napoléon Caron.
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Instruction religieuse-1er prix, Wilfrid Melo-
cee; 2d prix, Einminuel J3etoit; 1"r cessit, eX-
,quo, Moïse GuérinJosepli Trernblay ; 2d1 acces-

sit, Napoléon Caron.
Prononciation française- ir prix, ex-w quto,

Moïse Guérin, Napoléon Caron; 2(1 prix, Artlitir
Gravel; l e. accessit, Carobert Roy ; 2d accessi t,
Eînimanuuel Benoit

L'îngue française - 1er prix, <'x-Squo, E mma-
nuel Benoit. Canrobert Roy ; 2d prix, Wilfrid
Meloche; 1er accessit, ArtiurGravel; 2daccessit,
Moïse Guérin.

Version anglaise -1er prix, Emmîanuel Benoit;
2(1 prix, ex-xquo,Wilfridl Meloche,Arthur Gravel ;
1er accessit, ex.wquo, Moïse Guérin, Canrobert
RoY ; 2d accessit, Joseph Trernblay.

Thèmne anglais -1Cr prix, Joseph Tremblay;
2d prix. ex-w quo, Wilfrid Meloche, Canrobert
Roy ; 1er accessit, ex_.£q no, Emmîanuel Benoit,
Arthîur Gravel, Orner Marchand ; 2d accessit,
Moïse Guérin.

Version latine _lfr prix, Ernnanuiel Ben oit;
2d prix, Jopeph Treinhi y; 1- accessit, Wilfrid
Meloche; 21l accessit, Napolb'on C2aron.

Thème latin-1er prix, Arthur Gravel ; 2d
p rix, ex-w qto. Wilfrid Meloche, Napoléon
Caron ; ir accessit, Moïse Guérin; 2d accessit,

ex-w qio, Canrobert Roy, Orner Marcnand.
H-istoire de la LtÀtéfrature - 1er pr',x, Arth tr

Gravel ; 2d prix. Wilfrid Meloche; jer accessit,
Emmanuel Benoit; 2e accessit, Canrobert R~oy.

Principe.?de Littèrature et Compoitio n-1er prix,
ex-xequo, Emmranuel Benoit, Arthur Gravel; 2d.
prix, Wilfrid Meloche ; 1,, accessit, Josephi
Tromblay; 2d accessit, Cainrobert Roy.

istoire d'Angleterre-Ier prix, Arthur Grave]
2d prix,qu, Canrobert Roy, Enitnanuel
Benoit; lIr accessit, Moïse Guérin; 2d accessit,
Orner Marchand.

Géométrie et Trigonométrie - Prix, ex-w rquo,
Wilfrid Meloche, Moïse Guérin ; accessit, Joseph
Treinblay.

Ztéch'înique et Physique -~11er )rix, Wilfrid Me-
loche; 2d prix,'Mo!se Guérin -16e accessit, ALrthur
Gravel; 2d accesý,. t, Joseph ý?rernblav.

Phiilosop hie-lir 1irix, Canrobert Roy ;2d prix,
Wilfrid Meloche ; le accessit, Arthur Grave 1; 2d
accessit, Moïse Gué;in.

Pédaqogie et Finseignement-l1er prix, ex-w qnto,
Moïse Guerin, Emmranuel Benoit.; 2d prix,Joseph.
Trexnblay; 1-r accessit,Wilfrid Meloche; 2d acces-
sit, Orner Marchand.

TROISIÈME ANNÉE.

Excellence -l1r prix, Josepli Marion; 2d prix,
Maximnilien Brosseau; le" accessit, Urgel Bérard;
2d accessit, Jean Pruneaut.

Instruction religieuse -.1ee, prix, Joseph Marion;
2d prix, Albert 'Neveu; 1Clr accessit, Jean Pri-
rneau; 2d accessit, Urgel Bérard.

Prononciation française - ler prix, Maximi-

lien Brosseau; 2d prix,Joseph Marion -V' ScOe.
sit, Jeati Priimeau; 2d accessit, Urgel bérard.

Langue fa'nçaise - 1er prix, JOel a.I~
2dpix aximilien Brosseau; ler accessit,

;equo, Jean Primeau, UJrgel Bérard -2d acce5oie
ex-a,'(JUo, Thomnas Richard, Albert ý4eve1u.

Prononciation anglaise -le" prix, Parý
Malon e; 2d prix,Urgel Bérard; 1er accessite ,y
mias Richard; 2d accessit, Maxirtuil ien Brosse'%"

Version aaglaiýee -- 1er prix, Thomnas Rcad
21 prix,Malýxim ilien Brosseau;1eraccessit, osp
Marionî; 2d accessit, Urgel Bérard.

Thème aii~ e prix, Patrick Malone;.;
prix, Urgel ]Ëérard; 1er accessit, Thbornas RichMý14
2d. accessit, Maximnilien 1Brosseau.

Reaines grecques-le" prix, Joseph Mario;~
prix, Jean Pruneau; le accessit, Urgel Berrd
2d accessit, Maximnil ien Brosseau.

HUistoire de Fraiwe -1cr prix, Jose nh M&11"
2d prix, Urgel Bérard; 1cr accessit, laxili'e
Brosseau; 2d accessit, Jean Prirneau. . '

Algère 1~prix, ex-ýqruo, Joseph Marlo
Maximnilien Brosseau; 2d prix,Jean Primeau;
accessit, Urgel Bérard; 2d accessit, Ernile 5
vi n.

GJéométrie et Trigonométrie-1er prix, J052?
Marion; 2dl prix, MaIximilien Brosseau ; 1er 5 ceee
sit, Urgel Bérard; 2d accessit, Jean Prinest'-'

Pédagogie et Enseignement-1erl prix, exe'0
Joseph Marion, Ernile Gauivin, Mxmle 3ýe
,seau; 2d orix, Jean Primeau 1 er accessit, uirge
Bérard ; 2d accessit, Patrick kIalone. e ri

.Agriculture théorique, (IV et 111).- 1er pr
Rodricue Valiquette; 2d prix, Moîse Guéri" :
accessit, ex-,tquIo, Maximi lien Brosseau, joseph
Marion ; 2d accessit, ,Jean Printeau.

DEUXIÈME ANNÉE.

Excellence -1er prix, DarnasJt Langevinl

p rix, Childéric Sénésac ; 1er accessit, e'qW
E înîîanuel Roui]llier,llonorius Baulne; 2d âCCek

sit, Ernest Lévêque.

Instruction religieuse -l1er prix Childéric
nesac; 2d prix, ex-w quo, Emnmaniuel Rou1iî!
Ernest Lévêque; 1er accessit, Damase Laflgev'~
2d accessit, Napoléon Pratte.

Langue française -1- prix, ex-.fquo,, 1 ii
miel Rouillier, D)amase Langevin; .9d prix Hî
nius Baulne; ler accessit, ex-wTqio, RaoU7i~
neuve, Napoléon Pratte; 2d accessit, e-'l
Clhildéric Sénésac, Hormnisdas Laflanime.

P>rononciation ang(laise - 1er prix, llorn<lsalol
Couture ; 2d prix, Hormnisdas Laflaîninie'*
accessit, Hionorius Baulne; 2d accessit,>E
Lévêque.

Thèine anglais - 11 prix, ex-àequo, Hnru
Baulte, Hormîisdas Couture; 2d prix,
Hormnisdas Laflammt-e, Raoul ViIlenuve
accessit, Childéric Sénésac; 2d accessit,
Lévêque.

Racines lalines-l1er prix, Darnase
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rtrxEmmanuel Rouillier; le" gccesstChi1dé-
4'lâsac;- -2d accessit, Rtaoul Villeneuve.

14. vrs ecques-ler p rixp Emmranuel Rouil-
*q 2d rix, amase Langevin ; 1'r accessit,

e Bérard~ 2d accessit, Childéric Sénésac.
Oe du canaia-1er prix, Childéric Seôné-

?2 dPrixex-xqio,Datinase Langevin, Napoléon
tit , ;e accessit,Emmanuel Rouillier; 2d acces-

- nest Lévéqiie.
1ahie -ler prix, ex-oequo, Ern est Lévêquci,

ke 4ean(revi.n; 2(1 prix,,\ rthur Gatithier; ler
%Uit, 11on--ri Baune; 2d acoedsit,Horinisdas

~ihzt1que-lr prix, Danmase Langevin ; 2d
=1 rthur Drouin; 1e, accessit, Hlormnisdas

2d accessit, Childéric Sénésac.
929 iet Enseiqnement-l~er prix,Horniisdas

2d prix, Sévère Bérard - e accessit,
"léOOl Pratte; 2d accessit, Childéric Sénêsac.

8é4 9?lldture th#4orique - le" prix, Childéric
843 e' 4 prix,Eminanuel Roiuillier; 1"r acces-

110orunisdas Couture; 2(1 accessit, Honorius

PREMIÈRE ANNÉE-lere JJlj-qjoj.

.&î?elene~erprix, George Ulric; 2d prix,
i~l arazin; .C acsit, Jean-Baptiste Syl-t;2d1 accessit, ex-oequo, Napoléon Bélanger,

tlard Moreau.
ý tuction religieuse (I et II) - 1er prix, Napo-

Rit1' ]Ïlanoer 2d prix,Alexis Sarasin; 1er acces-
C4, Gerge Ulric ; 2d accessit, Jean-Baptiste1VeRtYe-

_4S éfrançaise-ler prix, Alexis Sarazin;
%Yp XGýry Ulric; -1e, accessit, Jean-Baptiste

'tstre' 2,faccessit, Edlouard Moreau.

.ançaise _ 1er prix, ex-w qlo, Alexis
GeogeUtre;2d prix,Edouarif Moreau ;

ýCe-s5lt Jean-.Baptiste Syl vestre; 2d accessit,

liy:rlion an.laise-1er prix, George Ulric; 2d
Ei~;'~douard Moreaui; 1er accessit, Alexis Sara-
24i ,tcsi ex-wTquoJean-Baptiste Sylvestre,

POl Bélanger.

2 ph, e nglais-ler prix George Ulriec;2d prix,
d Chouj nard; 1Cr accessit, Edouard Gravel;
ae(esit, Alexis Sarazin.

1% Ur latineeieCr prix, George Ulric; 2d prix,
t er?îO,Jean-B3aptiste Sylvestre, Alexis Sarazin;

Emile Moreau; 2d accessit, Edouard

orre sainte - le' prix, ex-w quo, Emile
ZI ýu Jean-Bapt. Sylvestre, Edouard Moreau;-le rxyex-<1,Àvq, George Ulric, Alexis Sarazin;

c"EgitF1 ý Séverin Létourneau ;22 accessit,~adGravel.
ktOVr <lu Canrtda-le, prix, Séverin Létour-

0j;2d prix, ex-teqLo, George Ulric, Edouard
1raccessit, ex-oequo, Edouard Grave],

461ZBaptiste yvsr 2d accessit. Napolo
-er. yvsrlo

Géographie-ler prix, ex-&quo, Séverin. Létour-
nean; Edouard Moreau; 24 prix, Alexis garazin;
leracoessit, ex-wquo, George ]Yrie, Eiilie Moreau;
2d accessit, t)elphis <Jhouinard.

ArihM6iWque-r prix, Jean-Baptiete Sylv es-
tre ; 9d p>rix, George tJlrie; la accessit, Severin
l'étourneau; 24 accessit, Alexis Sarazin.

Agriculture théorique - 1l- prix, Napoléon
Bélanger ; 2d p)rix,Defphis Chouinard; 1le acces-
sit, Alexis Sarazin; 2d accessit., Lorenzo Longtin.

flistoire natotrelle-ler riNapoéon B'Ian-

g er; 2d prix, Alexis Sarazin ; 1er accessit, E inile
Moreau ; 24) accessit, Séverin Létourneau.

PREMIÈ~RE ANNÊE-2e1 Division.

Lecture JYunçaise-1er prix, Lorenzo Longtin;
2d prix, Avila Gadotias; 1er aèccesst, GuStaVe
Lapierre; 2d accessit, Hormisdas Lavoie.

Langue fr-ançaise-_1er prix, Gustave La pierre;
2d prix, Lorenzo Longtin ; 1er acessi tH onoré
Pagé; 2d accessit, ex-oe9uo,àvila Gadouas, Frido-
lin Mouette, Jlormisdaq Lavoie.

Thème anglais-1"r prix, Dolma Monge4u.; 2d
pxGustave Lapirr ; le" accessit, Honoré

a"é; 24 accessit, orenze Longtin.

Géographie-ler prix,Dolrna Mongeau; 2d prix,
Fridolin Monette ; ler accessit, ex-wx 1uo, Avila
Gadolias,Horrniisdas Lavoie; 2d accessit, Lorenzo
Longtin.

Ârithmétique-11Pr prix, Dolma Mongeau ; 2d
piFridolmn Monette ; ler accessit, Gustave

Laiierre; 2dlaccessit; Avila (fadouas.

CLASSES RÉUNIES.

AGRICULTURDJ PBÂT[QUE.

4e Divisîon-1e, prix, Napoléon Caron 2d prix
Wilfrid -Melochle; 1er accessit, Moïse Guérin;
accessit, Orner Marchand.

3e Divi8ionl-l- prix, TI)ornas Richard; 24 prix,
.Maximnilien Brosseau; ler acessit, Hormisdas
Rouisseau; 24 accessit, Emile Gauvin.

2e I)ivi8ion-l~er prix, Emmîanuel Rouillier- 2d
prxHormnisdas Couture; erII accessit, 1ýapoféon

Priatte; 24 accessit, Dankase Langevin.
ire Division -le' prix, ex-S'quo, Donat Davi.

gnon, Napoléon Bétang',er ; 24 prix, Delphis
Chouinard; 30 prix, Fridôlin Mouette.
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DESSIN (classe de M. l'Abbé 0. ilarel).

46 Année-Prix, Emmanuel Benoit; accessit,
ex-oequo, Moïse Guérin, Napoléon Caron.

.e .4nit6e-ler prix, Joseph Mar ion; 2d prix,
Patrick Malone; le, accessit, Rodrigue Valiquette;
2e accessit, ex-xquo, Maximilien Brosseau, Tho-
mnas Richard.

20 Ané-l prix, Hlormisdas Couture; 2e prix,
ex-oequo, Erneist Lévéque, Childéric Sénésar;
accessit, ex-oequo, Honorius Baulne, Napoléon
Pratte.

Ire Année-1er prix, Séverin Iktourneau.; 2e
prix, Alexis Saraziii; 1er accessit, Emile Moreau ;

2daccessit, ex-xquo, Edouard Moreau, Honoré
Pagre.

DESSIN AU CRAYON NOIR.

(Classe de M. Teînplé).

le, prix, Rodrigue Val iquette ; 2d prix, Joseph
Marion -3e prix, Patrick Malone ; 1er accessit,
Joseph ýremblay; 2d accessit, Napoléon Caron
30 accessit, Damase Langevin; 4e accessit, ex-
oequo, Théodore Dnliuc, Arthur Gravel.

CLASSE DE PERSPECTIVE.

Ire Diiion-We prix, Joseph Marion ; 2d prix,
Napoléon Caron;- 1er" accessit, Rodrigue Val-
q uette; 2d accessit,Joseph Tremblay; 311 accessit,
Patrick Malone.

21 Division-le" prix, Childéric Sénésac; 2d
pL~x, Napoléon Pratte, âe prix, ex-tequo, Alexis
Sarazin, Emmîanuel Rouil lier ; ler accessit, ex-

xrquo, Edouard Moreau, Honorius Baumle; 2d
accessit, Ernest Lévêque; 3" accessit, ex-oequo,
Emile Moreau, Arthur Drouin ; 4e accessit, ex-
&,quo, George Ulric, Hlormisdas Lavoie.

MUSIQUE VOCALE ET PLAIN-CHANT.

Moniteurs-1er' prix, Moïse Guérin - 2d prix,
Canrobert Roy 3e prix, Emmanuel b3enoît; 4e
prix, ex-oequoY Urge B érard, Napoléon Caron,

O mer Marchand.
Ire Clajseler prix, Patrick Malone; 2d prix,

Jean Primea'i; 1er accessit, ex-oequo, Maximilien
Brosseau, Joseph Marion; 2d accessit, ex-oequo,
Horisdas Rous.soaii, Honorius Banîne.

2e Classe- ler prix, ex-.equo, Napoléon Pratte,
Arthiur Drouin; 2d prix, Damnase Langevin; 1er

accessit, Amédée Archamnbault; 2d acOe58te
&equo, Raoul Villeneuve, Ernest liévêqiI&

3e, Classe-Prix, Avila Gadouas; 1er seO'
Honoré Pagé; 2d accessit, Ernile Moreau-.

41, lasse-Prix, ex-oequo, Séverin LktUÎt#!
Edouard Gravel; 1er accessit, George UlIrio,
accessit, Jean-Baptiste Sylvestre.

5e Class - Fridolin Monette ; lor aiccesit,
--rquo, Alexis Sarazin, Delphis 1,houintd
accessit, ex-oequo, Dolma Monjeau,NP 0

Bélanger. -

Plain-rhant-10r prix, Canrobert Roy; 2dJ~
Maxim ilien Brosseau; 1er accessit, ex-axquo,~~
Guérin, Orner Marchandjean Prineau; 2d ce
sit, ex-oequo, Emmanuel Benoit, Urgel Bé I
Napoléon Pratte. 1

Pratique de p1ain-chant-1cr prix, Morse
riVl; 2d prix,Canrobert Roy; le" accessit,CX~
Jean Primeau, Etumanuel Benoît- 2d&acce",
ex-.Iquo, Hlormnisdas Couture, Napoléon CtrOD"

Après la collation des diplômnes,
Surintendant félicita les élèves des 81 deM
qu'ils avaient remportés dans le 0otro
l'année scolaire. Il leur donna des
seils sages et pratiques sur la, cond't1i
qu'ils devront tenir dans IlexerlOO ,à
leurs fonctions, et rappela avec bsr
d'à~-propos la part marquante que Jl'
Normale a prise à l'Exposition colOlî
de Londres.

PEDAGOGIE ET ENSEIGNEMENT

Quatre-vingt-dixième conférence des I~
tours de la circonscription de lEO

Normale Lavai, tenue la 28 1aW 1887-

PRÉsENTs :-M. l'abbé Th. G. POlule"'-
Assistant- Principal, M. l'abbé L's
gues, Supérieur du Patronage St-Vlo
de Paul, M. J.-D. Frève, présidenlt;çj 0 j
F.-X. Toussaint, N.Lcee 13. '
tier, D. MeSweenev, Jos. Létour120e114
Lefebvre, M. Jules Cloutier, P. voy
çal, J.-E. Aubé, T. Simard, T. Four'~
A. Guay, Jos. Dutil, S. Giguère, *M0
bert, M. F. de Lachevrotière, J. O c

J. M na et Rochette,

tiques, et les élèves-maîtres de
Normale. eo'

Les minutes de la dernière sésnflo t
lues et adoptées.
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eux sujets pleins d'actualité ont été d
Ls: 'importance d'enseigner les sciences '

'Cole primaire, par M. J.-D. Frève; l'A- n
X4LUre, par M. C.-J. Magnan.
l Frève insiste fortement sur la néces- c

d'enseigner les sciences à l'école pri- r
C'est un des meilleurs moyens P

arriver à captiver l'attention des s
IeS et les instruire en les amusant. a

it ue chaque école devrait avoir un I
cainet de physique, composé d'instru- 8

14> peu coûteux. L'utilité des sciences t
pest lus à démontrer. L'on devrait f
encer à les enseigner sur les bancs de p

lVtite école. N'avons-nous pas les leçons

e os8es, comme le moyen le plus sûr
e plus facile d'apprendre aux enfants

7e4ents des sciences sous une forme
t à la fois attrayante et pratique ? Don-

Une couleur *scientifique à notre en- l
eernent. Le conférencier prouve, par
4ieurs expériences, que l'on peut don-

4es applications pratiques à l'ensei-
%Ient des sciences, même les plus

éetaires. Par l'enseignement intuitif
hysique, les enfants acquièrent l'es-

observation. Cet esprit d'observation
rte8era d'un grand secours dans la vie.

a que ceux qui savent regarder et
élver, dans le monde, qui découvrent

gtilisent les richesses sans nombre que
tetit la nature.
• Magnan fait l'éloge du travailleur

es champe. Il fait ressortir le contraste
existe entre l'artisan de l'atelier, le

leau de l'homme de profession, et l'air
des champs au milieu duquel le cul-

ateur passe sa vie. En faisant l'histo-
ede l'Agrie*dture au Canada, il dé-
tre que la 1nationalité franco-cana-

e doit sa conservation sur ce sol

b érique à la classe .agricole. Il éta-
fatpar des statistiques que c'est à la

i'le agricole-le type souche-que
r peuple doit son développement

Tnrue, matériel et moral. Ceux qui ob-
% eiit ce qui se passe dans notre jeune

Ite téne sont pas sans connaître que les
ues carrières qui s'exercent chez

l ne sont pas parfaitement équili-
es. Les professions libérales et le com-

sont encombrés. Dirigeons donc
.urant de l'instruction populaire vers

eience agricole. Retournons au sol qui
t de tout temps la force de nos pères.
o01 1férencier encourage ses confrères
e tout en leur pouvoir pour déve-

'chez lesj eunes générations l'amour

U sol, et à diriger ses tendances vers
agriculture. Le salut de notre nation
aissante est à ce prix.
M. l'abbé Rouleau félicite les conféren-

iers. Il concourt dans les idées qu'ils ont
espectivement émises. Parlant de la
hysique, il dit: "En enseignant cette
cience par des procédés qui la rendent
ttrayante, on donne appétit aux enfants.
ls écoutent avec d'autant plus de plai-
ir qu'ils sont plus intéressés. Ils s'ins-
ruisent pour ainsi dire à leur insu." En
aisant rendre compte aux élèves des
hénomenes les plus usuels, on leur
donne le moyen de goûter tout ce que la
nature offre à leur observation. Parlant
de l'agriculture:

" Elle est la base de toute société. La
profession .d'agriculteur est certainement
a plus noble. Il y a trop de bras d'enle-
vés à la culture. Nous avons d'immenses
forêts qui n'ont jamais vu la hache du
défricheur. Ce qui fait dédaigner le plus
souvent l'agriculture, c'est la manière
défectueuse de cultiver pour un trop
grand nombre. Dans nos écoles, effor-
çons-nous de diriger le goût des enfants
vers le travail des champs. Enseignons-y
à cultiver la terre avec agrément et profit."

M. Toussaint dit qu'il est étonnant, que
dans un pays aussi étendu que le nôtre,
qui s'étend de l'Atlantique au Pacifique,
que tant de fils de cultivateurs quittent
la patrie pour aller à l'étranger. Il parle
de nos greniers, "ces immenses valléesdu
lac St-Jean, de l'Ottawa, des Apalaches,
etc." Encourageons l'agriculture, poussons
la jeunesse vers nos grandes forêts qui
n'attendent que des bras vigoureux.

M. Toussaint désire attirer l'attention
sur le fait que certaines municipalités
pratiquent, d'une manière alarmante, le
système des engagements au rabais. Cet
état de choses est fort regrettable, et nuit
grandement au progrès de l'instruction
publique, en éloignant de l'enseignement
les meilleurs sujets.

La séance est ajournée au dernier sa-
medi d'août.

Par ordre,

C.-J. MAGNAN,
Secrétaire.
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Quatre-vingt-otnquième conférence de l'Associa-
tion des Iastituteurs de la circonscription
de I'Ecole Nornale Jacques Cartier, tenue
le 27 ma 1887.

La séance s'ouvrit à 10 hs. du matin,
sous la présidence de M. A. D. Lacroix.

Présents: M. M. les abbés Verreau et
Santoire, M. l'ex inspecteur Valade, M.
l'inspecteur 1ippens., MM. U. E. Archan-
bault, F. X. P. Demers, J. O. Casse-
grain, W. Fahey, G. Gervais, L. A. Pri-
meau, H. O. Doré, J. Ahern, F. M. Rey-
nolds, A. Brunet, J. Archambault, A.
Châtigny, D. Parthenais, H. Bondeau,
C. Dupuis, J. W. McGown, A. P. Géli-
nas, F. Verner, J. E. Leroy, M. Lanc-

>t, 1ï. B. Cranger, W. II. 'létrault, Dal-
aire, -. N. Desrocbes, E. J. lucColum,
. éhsle, Ê. E. Martineau, Roch, R.

de la Çpeva, T. Allaire, B. Meloche, J.
B. Veber, N. Perrault, A. Allair, N. La-
rénouille, 1. Nadon, G. Caisse, C. Le-
. lanc et les élèves de l'Ecole Normale.
Lecture et adoption du compte rendu

de la dernière conférence.
Election des officiers.- Sur motion

de M. L. A. Primeau, appuyée par M. F.
X. P. Deniers, MM. H. Rondeau et C.
LeBlanc sont nommés scrutateurs.

Le 4épouillement du scrution donne
le résultat suivant:
Président . .
Vice-Président
Secrétaire . .
Trésorier . .
Bibliothécaire .

MM. A. D. Lacroix
" L. A. Primeau

C. LeBlanc
" . B. Granger
"J. O. Cassegrain

Et, sur proposition de MM. F. X. P.
Remers, appuyée par M. L. A. Primeau,
M. J. Archambault, H. Rondeau, F.
Verner, I. Tétrault, J. 1N. Desroches,
4. Allaire, F. M. Reynolds, H. O. Doré,
C. Dupuis sont nommés conseillers.'

F.*. P. Demers propose, appuyé
pa rM. C. Dupuis, qu'il soit loisible à M.
le bibliothécaire de s'adjoindre un élève
de l'Ecole Normale comme assistant.
Adopté.

Proposé par M. F. X. P. Demers, ap-
puyé pvr X. C. Dupuis:

"Qu'un vote dé remerciements soit
offert aux officiers sortant de charge,
pour la manière habile avec laquelle ils
se sont acquittés de leurs fonctions res-
pectives. "-Adopté,

fTlCTION PUCBLIQ01

Lecture sur l'Éducation intellectlle
M. C. Dupuis.

Parlant de la multiplicité des syst
d'éducation, M. Dupuis dit que pour
servateur qui voit les choses dans
ensemble, cette dissidence en matière
ducation, loin d'être pour lui un
d'alarmes, lui fait apercevoir, au.
traire, un moyen par lequel on arri
à établir à la fin un système ration

M. le Conférencier compare l'Ed
tion actuelle et celle d'antrefois;
mère les changements opérés, Pour
mieux, depuis un demi-siècle.

Il trace ensuite un plan d'enseigne
dans lequel il fait voir comment dol
s'exercer les facultés de l'enfant.

Les leçons de choses, dit M. Duje .
ne doivent pas être bornées aux o)
renfermés ans la maison, mais
prendre ceux qui se trouvent dan
champs, dans les bois, dans les c
dans les mines etc..; elles ne doivent
non plus finir avec le premier Age.

L'opinion qui se répand que le
doit être considéré comme un des
ments de l'éducation, est encore
dice des idées plus justes, sur la cU
de l'esprit, qui commencent à preV
M. le Conférencier indique la march
suivre dans l'enseignemet de
branche d'instruction; il cite de
breux exemples.

Enfin, ajoute-t-il, en terminant;
"Lorsque les facultés d'observat0 î

d'invention auront acquis chez l'é1e
puiss ance nécessaire, on pourra 1
à la géométrie empirique, c'est-à-d
la gé ometrie qui donne des solutiol5 1'¼
thodiques, mais qui ne les démonttrepa

Tels sont, sn résumé, les princîpa
chefs sur lesquels M. Dupuis s'est
santi. Sa méthode claire d'expOser
principe ou une science a été goûtée
tout l'auditoire.

Sur proposition de M. U. E. Archa
bault, appuyée par M. S. A. Prim6uea
est unanimement résolu:
" Que l'Association des Instituteursd
la circonscription de l'Ecole Norro
Jaques-Cartier a appris avec une1
satisfaction qu'un de ses membres,
Ahern, a été nommé professeur à'
Normale Laval;

"Que cette Association se fait ul
voir d'offrir ses remerciments au gou
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Aemfent et au conseil de l'Instruction
Iublique pour cette nomination;

Que les confrères de M. Ahern, qui,
eefldant près de quinze ans, ont partagé

eee lui ses peines, ses labeurs, lui offrent
leurs meilleurs souhaits de bonheur et
de Succès, en même temps que leurs plus
ý6diales félicitations."

LOI DE PENSION DE RETRAITE.

-Cette loi fait le sujet d'une longue dis-
eson à laquelle prennent part M. l'ins-
tecteur Lippens, MM. F. X. P. Demers,
.- Châtighy, J. Ahern, C. Dupuis, A. P.
hnas et A- Allaire.
. U. E. Arceambault résume les dé-

Il passe en revue tout ce qui a été
préondant à toutes les questions

olui pose.
eourme tout le monde, il reconnait

% la loi est imparfaite, qu'elle est enta-
e4e de vices qu'il faudra faire dispa-
ý.ttre plus tard; mais, n'oublions pas,
aOite M. Archambault, que sur ce point,
e9lnIie sur beaucoup d'autres, agir avec
,grande prudence est d'une absolue

3ité.

terminant, il dit que la seule chose
ttique à faire pour régler certaines

Ithcultés qui sont maintenant pen-
tes, serait de nommer un comité.

A. Chàtigny propose alors, secondé
. H Tétrault, et l est résolu:

Qu'un comité soit nommé pour
ser aux moyens à prendre pour sau-

hiarder les droits relatifs au Fonds de
'enSion concernant le loo additionnel

r assurer une pension à la veuve du
etiònnaire, pour les années écoulées
Ç 880±$6. Et que ce comité soit

osé de MM. J. O. Cassegrain, F. X.
em ers, T. M. Reynolds, du moteur
U secondeur. A cet effet, cette Asso-

t 1n lui délègue tous les pouvoirs
ess3aires-"

le président remercie M. Archam-
pour ses remarques pleines d'à-

concernant le Fonds de retraite.
Association n'a aucun doute, dit-il,

11e son délégué saura toujours faire
qir les droits des instituteurs devant
commission administrative.

LklUretien sur la musique par M. J. N.
tsroches

-ý,. Desroches commence par définir
441Smque, puis parle de son origine et

n fluence sur les masses-

A l'appui de ce qu'il avance, il donne
les preuves les plus convaincantes.

A plusieurs reprises, il est vivement
applaudi.

La lecture de M. J. N. Desroches est
suivie d'une causerie sur la " Plume mé-
tallique et la Plume d'oie," par M. R.
de la Cueva.

Ce mousieur dit de fort belles choses
de la plume d'oie. Par de nombreux
exemples qu'il cite, il fait voir que cette
dernière est de beaucoLp préférable à la
première.

M. le président complrnente M. de la
Cueva sur sa charmante causerie; il
finit en faisant Observer .ue M. de la
Cueva avait dû se servir de la plume
d'acier la plus douce pour faire son
travail.

Vu l'heure avancée le sujet de dis-
cussion: "Quelle est la meilleure mé-
thode d'enseigner l'histoire et quelle en
est l'utilité pour l'éducation de l'en-
fance ? " est renvoyé à la prochaine
assemblée.

M. J. N. Desroches, secondé par M.
H. B. Granger, propose, et il est résolu :

" Que la séance soit ajournée jusqu'au
dernier vendredi de janvier prochain, à
91 heures précises de l'avant-midi."

C. LEBLANC,
Secrétaire.

EXERCICES DE MÉMOIRE
RÉCITATION.

ET DE

L
A LA NATURE.

Nlila natura est u non git ex Deo.
(Saint Augustin.)

Je t'aime et je t'admire, O féconde nature 1
Et quand mes yeux ravis contemplent ta beauté,
Je m'émeus et tressaille, ainsi qu'à la lecture

D'un poème enchanté.
O terre, je comprends que des àmes choisies,
Qui de la raison seule acceptent le flambeau,
N'aient voulu voir qu'en toi toutes les poésies

Et la source du beau

Que tantXe beaux esprits de la Grèce et de Rome
Aient pu croire jadis à ton éternité,
Et êiémei te vouer le culte que doit l'homme

A la 4ivinité!
C'est ne tu réfléchis, comme un miroir fidèle,
Dà Créateur divin les beautés, les grandeurs,
Et qu'un de ses rayons snr ta sphère immortelle

A versé ses splendeurs.
A, B. EourmEE,
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I.

LA PATRIE.

Enfants, le ciel, le ciel sur nos campagnes
A déployé de bien vives couleurs.
Sur nos lacs bleus, sur nos vertes montagnes,
Le ciel répand ses plus riches splendeurs.
Soit que la neige à nos bois étincelle,
Soit ue l'été rayonne sur nos bords,-
Oh! a atrie, oh ! la patrie est belle:
O Cana a, je t'aime avec transports !
Un sang choisi, le plus pur de la France,
Nourrit jadis mon pays bien-aimé.
Sous d'autres cieux la Foi pleure en silence:
Au Canada le Christ est acclamé.
Jogues, Brébœuf, et cent martyrs encore,
Dans le supplice ont rougi nos bosquets
O ma patrie ! oh ! je t'aime et t'honore:
O Canada, pour toi tous mes respects I
Sur son berceau rugissait le tonnerre,
Et l'avenir, oh ! n'était pas vermeil.
Mais en luttant le Canada sut faire
Son nid d'aiglon et sa place au soleil.
L'Anglais le sait si nous fûmes esclaves,
Et si ce peuple aima sa liberté :-
O ma patrie, ô le pays des braves:
O Canada, je t'aime avec fierté I

A la patrie, oh! ne soyons pas traîtres:
N'allons jamais déserter ses hameaux.
Quoi ! des Yankees seraient vos rois, vos

[maîtres,
Vous, les enfants de superbes héros?
Dans nos forêts taillons-nous un domaine:
Autour de nous plantons de beaux vergers:-
J'entends chanter le clocher dans la plaine:
Il est amer, le pain des étrangers !

L'abbé APOLLINAIRE GINGRAS.

DICTÉES D'ORTHOGRAPHE USUELLE.

(Fautes à relever.- Livraison précédente, page
17, Ire colonne, IV, ligne 1re, écrire vieillard au
lieu de viellard; - 2e colonne, ligne 3e, écrire
filières au lieu defiliers.)

I. IMPORTANCE D'UNE SONNE CONDUITE.

Les premiers jugements que nous portons sur
nos camarades d'enfance ne s'effacent que diffi-
cilement. Après avoir perdu de vue un ancien
condisciple, si nous le retrouvons dans la vie,
nous le jugeons, sans y songer, d'après l'opinion
qu'il nous aura donnée de lui dans sa première
jeunesse. L'enfant devait avoir sans cse cette
vérité devant les yeux. Sa conduite d'a urd'liui
a une importance très grande: c'est la prépara-
tion à la vie. Ses défauts ou ses vices ne lui sont
pas seulement préjudiciables pour le présent, ils
lui préparent sa bonne ou sa mauvaise réputation
dans le monde; s'il veut que plus tard son exis-
tence soit facile ou honoree, il faut qu'il se con-
duise dès maintenant de manière à trouver par-
tout, à sa rencontre, des visages joyeux *ët des
mains amicales. Écolier, il pose les premiers

fondements de sa bonne renommée; car, comme
l'a dit quelqu'un avec une originalité piquante:
" L'honnête enfant est un honnête homme qui n a
pas fini sa croissance." (Magasin pittoresque-)

Il. L'ESSAIM D'ABEILLES.

Quand les abeilles sont établies dans une ruche,
beaucoup d'entre elles parcourent les environs
pour récolter le miel; les autres se mettentà con-
truire les rayons pour les œufs, qui sont en si
grand nombre que, souvent, au bout de quelque
temps, les habitants de la ruche sont trop nom-
breuxi alors, une partie des abeilles doit émigrer
pour aller fonder un nouvel établissement avec
une jeune reine, qu'on a laissée éclore. Cette cIO
lonie, qu'on appelle essaim, se repose d'abord i
peu de distance de la ruche, sur une branche
d'arbre,. où elle se forme en pelote plus grosse que
les deux poings, et au contre de laquelle se trouve
la reine. Il est alors facile, en coupant la branche,
de prendre l'essaim tout entier, et de l'enfernier
dans une ruche. Quand on a laissé échapper uP
essaim, on peut encore le reprendre en faisant 1iTi
grand bruit, qui effraye les mouches et les force
à s'abattre, ou bien en leur jetant de l'eau, qu'elleO
prennent pour de la pluie. (Magasin pittoresque-)

III. L'EXTRÊME-ONCTION.

C'est à la vue du tombeau, portique silencieux
d'un autre monde, que le christianisme déploie
sa sublimité. Si la plupart des cultes antiques
ont consacré la cendre des morts, aucun n'a songe
à préparer l'âme pour ces rivages inconnus, doit
(1) on ne revient jamais. Venez voir le plus be8u
spectacle que puisse présenter la terre : venez
voir mourir le fidèle. Cet homme n'est plu,
l'homme du monde, il n'appartient plus à soS
pays ; toutes ses relations avec la societé cessent»

our lui, le calcul par le temps finit, et il ne
date plus que de la grande ère de l'éternité. 1J0
prêtre assis à son chevet le console. Ce ministr
saint s'entretient avec l'agonisant de l'imnorta-
lité de son Aie; et la scène sublime que l'
quité entière n'a présentée qu'une seule foisd8')g
le premier de ses philosophes mourants (2), cette
scène se renouvelle chaque jour sur lhunib e
rabat du dernier des chrétiens qui expire.
n le moment suprême est arrivé; un sacreisOt

a ouvert'à ce juste les portes du inonde, un
crement va les clore; la religion le balança d'
le berceau de sa vie, ses beaux chants etsan
maternelle l'endormiront encore dans le berceau
de la mort. Elle prépare le baptême de cette l
conde naissance ; mais ce n'est plus l'eau qutele
choisit, c'est Phuile, emblème de P'incorruptibr
lité céleste. Le sacrement libérateur rompt P
à eu les attaches du fidèle; son âme, à mloite
éc appée de son corps, devient presque visibl
sur son visage. Déjà, il entend les concerts de
séraphins; d éjà, il est prèt à s'envoler vers les
régions ou l'invite cette espérance divine, fille de
la vertu et de la mort. Cependant, pange de
paix, descendant vers ce juste, touche de 800

(1) La grammaire exigerait d'oa.
(2) Socrate, né a Atbènes, 470 avant J. C. mort en"0'te

fut Injustement accuse de vouloir détri l'a reiig*, e 
t1,I

consequence, condamne à boire la ciuë Dans ses dri, e
moments, Il s'entretenait encore de 1mmstortanitêde de*
avec ceux de ses amis qui étaient présents.
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sceptre d'or ses yeux fatigués, et les ferme déli-Cieusement à la lumière. Il meurt, et l'on n'a
jint entendu son dernier soupir ; il meurt, et
Ougtemps après qu'il n'est plus, ses antis font

8ilence autour de sa couche, car ils croient qu'il
SOmmeille encore, tant ce chrétien a passé avecdouceur. (CHATEAUBRIAND.)

IV. LA MAIN.

Abstraction faite des facultés de notre àme
et de notre intelligence, c'est la main qui assure
eOtre supériorité sur les animaux. Nous n'avons,
certes, ni la force de l'éléphant, ni l'agilité du

heval, ni la 1aculté de locomotion du regard de
aigle, ni la finesse d'odorat du lévrier. Mais

Us avone la main, instrument docile de notre
.Olonté. Par cette main, nous faisons ce que nul

ellitmal ne peut faire ; par cette main, nous mani-fetons la plupart de nos sentiments. C'est la
"sain qui façonne la lyre, érige des autels, trans-
1ýe à la postérité le's événements mémorables
ou les oeuvres de l'imagination. C'est la main qui
menace, qui implore, s'arme pour la guerre, ou5 1'9e le traité de paix. Les patriarches posent
leur main droite sur la tête de leurs enfants, et
lès bénissent; Moise, debout sur la montagne,
Pe.dant que les Israélites combattent, élève ses
mains vers Dieu pour obtenir sa grâce par cette
SaPrflication. David, de sa petite main, attache àSa fronde la pierre du ruisseau, et renverse le
géanit Goliath.

e Assuérus incline vers Esther sa main qui tient
lu.sceptre, et l'arrét de proscription de la race

iacre est aboli. C'est la main du pontife qui con-
sacre le prêtre, la main de l'homme dont on in-
le lUe le témoignage qui adjure le ciel et atteste

eserment ;la main de Fami qui par son attou-
eeent fait tressailler le cœur; la main d'un

dtl'e aimé que nous aspirons à saisir encore à sa
dnière heure.
Les mains calleuses de l'ouvrier sont un indicedesa profession; les mains amaigries du pauvre

Ou du malade nous révèlent sa souffrance. Lesnsait5 délicates sont un signe d aristocratie.
(XAVIER MARMIER.)

V. LE TEMPS ACTUEL ET LE TEMPS PASSÉ.

ee serait tout ensemble une grande injustice etune mnauvaise humeur bien stérile de faire le
procès à notre siècle, et d'exalter les temps passés
uEx dépens do celui où Dieu nous a fait vivre.
an18 cette appréciation des époques, on se rap-

Delle mal les abus auxquels on a échappé, lès
Rcelui

eu qui se sont succédé du temps de nos
pres, les calamités de toutes sortes (1) que nous
a4 4îons subies comme eux, et dont nous les
avons entendus gémir, mais que nous n'avons
Pas assez senties, parce qu'elles n'ont pas pes6
IlUr nlous. Aujourd'hui, au contraire, le temps
O1um enveloppe de toutes parts (2); les nécessits

de notre position, quelque tolérables qu'elles puis-
ent être nous serrent le si près, qu'il n'est pas

POsible que nous les oubliions, même un mo-
Vent. Aussi, combien de gens n'avons-nous pass Se plaindre en termes amers de quelques con-
ariétés qu'ils n'ont pas su dominer! Combien

on) Ou bien de toute sorte.
On éerit aussi de toute part;

encore de plaintes iniques n'avons-nous pas eri-
tendu faire contre les lois, les us9ges que la soci-
été a consacrés! Eh bien ! parce que tout ce qui
sort de la main de l'homme ne peut être marqt
du sceau de cette perfection qu'il n'a pas reçue iu -
même, est-ce une raison pout méconnattre les
bienfaits du régime sous lequel il nous a été
donné de vivre ? Non, non : ne nous laissons p4s
tromper par ce que nous voyons de défectueux
autour de nous. Quoi qu'on fasse et quoi qîk'qn
dise (3), le bien est en progrès, car Dieu nots
mène. Voyez combien de siècles l'homme a4cu
dans l'ignorance et la barbarie, l'efftoyable qutant-
tité de maux qu'il a eu à surmonter, et qu'il a
surmontée en effet! Et quelles que soient vos pré-
ventions, quelques (4) nombreuses améliorations
que votre esprit conçoive encore dans l'avenir,
interrogez votre conscience: elle vous répondra
que le temps où vous vivez est eIli oùvous auriez
voulu vivre, si Dieu vous eût laissé le choix.

(3) c'est-i-dire quelque chose que P'oni fasse et quelque cAOs"
que, l'on (lise...

(4) Quelque est ici adjectif, parce q'um gl4e amuorauons
et non pas nombreuses,

VI. L'EXISTENcE DE DIEU PRoUVn! PAR L'ORDRE
ET LES BEAUTÉS DE LA NATURE.

Qu'il est grand, qu'il est beau, le spectacle que
présente la nature ! Et qui de ious peut rester in-
différent à cet ensemble de merveilles dont ee
ne cesse de frapper nos regards ?l émp pari
les athées, en est-il un qui n'en soit quelqefolç
profondément ému, et qui, dans ces moments où
les passions sont plus cal mes, où la raisqn semble
briller d'une lumière plus pure, ne soit effl é
de ses propres systèmes, et, par un sentiment lus
fort que tous les sophismes, ne soit, comnie. al-
gré lui, rappelé à l'itre souverain, qt'il n'est pas
plus en notre pouvoir de bannir de la pensée que
de cet univers ? Nous bornant à parler ici de ces
choses qui, pour être senties, ne demandent ni
science, ni pénibles efforts, et qui malheureuse-
ment nous frappent d'autant mnoins qu'elles nops
sont familièrps, quel enchaînement de phéqo-
mènes merveilleux, si propres à noils éleyer jils-
qu'à la Divinité, p'offre pas le monde planétaire
auquel nous appartenons? ces globes Iqmnineux
qui, depuis tant de siècles, rouent plNestueuse-
ment dans l'espace, sans Jomais s'écarter de leur
orbite, ni se choquer dans leurs révolutions; ce
soleil suspendu à la voûte céleste, comme une
lampe de feu, qui vivifie toute la nature, et se
trouve place à la distance convenable pour éclai-
rer, échauffer la terre, sans l'embtaser de ses ar-
deurs; cet astre qui préside à la nuit avec ses
douces clartés, ses phases, son cours inconstant
et pourtant régulier, dont le génie de l'homme à
su tirer tant d'avantages;cette terre si féconde,
sur laquelle on voit se perpétuer par des lois cons-
tantes une multitude d'êtres vivanfr, avec cette
proportion des deux sexes, de morts et 4g nata-
sances, qui fait q uelle n'est jamais déserte ni
surchargée d'habitants ; ces mers immenses avec
leurs agitations périodiques et si mystérieuses;
ces eléments qui se mlangent, se ipodifient, se
combinent de manière à sutifre aux besoins, à la
vie de cette multitude prodigieuse d'êtres qui
sont si variés dans leur structure et leur gran-
deur; enfin ce cours si réglé des saisons qui re-
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produit sans cesse la.terre sous des formes nou-
velles; qui, après le repos de l'hiver, la présente
successivement embellie de toutes les fleurs du
printemps, earichie des moissons de l'été, couron-
né des fruits de l'automne, et fait ainsi rouler
l'année dans un cercle de scènes variées sans
confusion, et semblables sans monotonie, tout ce-
la ne forne-t-il pas un ensemble de parties, dont
vous ne pouvez détacher une seule sans rompre
l'harmonie universelle? et, de là, comment ne
pas remonter au principe, auteur et conservateur
de cette admirable unité, à l'espritimmortel qui,
embrassant tout dans sa vaste prévoyance, fait
tout marcher à ses fins avec autant de force que
de sagesse. (FRAYssINoUs.)

J. O. C.

DIFFICULTÉS ORTHOGRAPHIQUES.

Ne me parlez pas de ces misérables-là, c'est la
lie du genre humain. (AcABÉmEi)

Elle sortait de maladie.
Là, vivant à discrétion,
La galande fit chère lie.

(LA FONTAINE.)
La vraie liberté est celle qui lie tous le4 intérêts

privés à l'intérêt commun. ,(BossuEr.)
C'est sous Charles V que les fleurs de lis, qui

étaient sans nombre dans l'écu de France, com-
mencèrent à être réduites à trois, en l'honneur,
dit un historien, de la Sainte Trinité.

(SAINr-roIx.)
Il ne faut pas attendre, pour faire pénitence,

qu'on soit au lit.de mort. (AcADÉmIE.)
On lit les anciens par une espèce de devoir; on

ne lit les modernes que pour le plaisir.
(FONTENELLE.)

Les azaléas ont mêlé leurs fleurs et leurs par-
fums à la verdure de nos lierres.

(CHATEAUBRIAND.)
Ils se lièrent d'amitié dès qu'ils se connurent.
Du lieu saint à pas lents je montais les degrés,
Encore jonchés de fleurs et de rameaux sacrés.

(C. DELAvIGNE.)
J'ai lu, dis-je, en certain auteur,
Que ce chat exterminateur,
Vrai Cerbère, était craint une lieue à la

[ronde.
(LA FONTAINE.)

D'un limier haletant, au moment qu'il aboie,
Le trait perce la gueule et se trompe de proie.

(DESAINTANGE.)
Il faut que vous limiez ce poème plusieurs fois

encore, afin d'en rendre la lecture supportable.
aiL'aigle méprise le lion, et lui enlève impuné-
ment sa proie. (BUFFON.)

Nous ne lions pas toujours bien nos idées, nos
pensées.

Un livre vous déplait, qui vous force à le lire ?
(BOILEAU.)

Accourez, troupe savante,
Des sons que ina lYre enfante
Ces arbres sont réjouis.

Vous pouvez avec lui braver en assurance
Tous les maux que sur nous l'ire du ciel répand.

(MoLIÈRE.)
Nous avons acheté du papier lisse.
Il faut lisser ces amandes au plus tôt.
Je promenais mes doigts avec plaisir sur le

lissé du cylindre. (J.-J. RoUssEAU.)
Vous êtes les enfants des belliqueux lycées
Là vous applaudissiez nos gloires passées.

(V. HUGo.)
Je suis tombé, à l'ouverture du livre, sur le pa'-

sage dont j'avais besoin. (AcADÉMIO-
Des douze onces qui composaient la livre de

Charlemagne, Philippe I en prit huit pour forrmer
le poids de marc à l'usage des monnayeurs ; le roi
Jean doubla le marc et composa la livre actuelle
de seize onces. (SAIGEY.)

La livre tournois était de vin gt sous.
Cette pente à imiter qui est dans les enfantse

produit des maux infinis quand on les livre 4 des
gens sans vertu qui ne se contraignent guère de'
vant eux. (FÉNELON.)

Masséna livrait les Autrichiens épuisés, ré-
duits de plus d'un tiers, au général Bonaparte.

(THriss

Il est d'autres esprit dont la dévotion
Attache à des livrets toute son action,

S'applique à des tableaux, s'arrête à d®"
[image.

(CoRNILLE.)
Un droit très onéreux est celui des lods et

ventes; c'est un impôt qu'on paye au seigneur.
toutes les fois qu'on vend ou qu'on achète des
terres de sa seigneurie. (DE TocQuEvLLES.)

Tu surpasses l'esprit d'Homère et de Virgile>
Qui leurs vers à ton los ne peuvent égaler.

(REGNIEE.)
Tout passe, tout finit, tout s'efface; en un Iot,
Tout change: changeons donc, puisque c'e

[notre lo'
(COLLIN D'HARLEVILLS.)

On vient de jeter le loch; le navire file dix
nœuds. (CHATEAUBRIAND-

Les loochs se prennent ordinairement par cil'
lerées. (AcDEMIE.)

Mes chemises tombaient en loques.
(CHATEAURRIAND.

La loche est un petit poisson qui se trouve dans
les ruisseaux ou dans de petites rivières.

Regardez aux pieds de ce cheval, j'entends "I
fer qui loche. (AcADÉMI

Dans ce pays d'anarchistes,
Mieux vaudrait pour l'empereur
Etre loin des nihilistes
Que d'être l'oint du Seigneur.

(ALPHoNSE LAFITTE.)

J. O. C.
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PHRASES A CORRIGER.

1. Nous avons essavé de les élever au-dessus
eux-mêmes, de corriger, d'anoblir leur nature

qui a tant de penchants pour le mal.
2. Léon XIII est un savant aussi bien qu'un
ornme d'état: son style littéraire est purement

classique, et il écrit u~n latin qu'il est difficile de
rivaliser dans notre temps.

3. Il aime également la conversation des per-
ionnes savantes, et quand un homme scientifique
On littéraire célèbre obtient une entrevue, elle se
Prolonge souvent au delà des limites ordinaires.

4. Parents, vos enfants vous appartiennent au
lnéme titre: vous les possédez par Dieu : c'est
pl'ar lui seul que vous êtes devenus pères et mères,etpour lui seul qu'il vous a fait ses auxiliairesdans la continunation de son oeuvre créatrice.

5. Durant une ondée à Boston il est tombé des
nues grand nombre d'anguilles d'eau douce, dans
1s environs de la rue Essex. Une d'elles mesu-

rant deux pieds de long a tombé sur le toit en
'Ite d'une manufacture à soulier où elle s'estdébattue 10 à 15 minutes avant d'expirer.

6. Plusieurs citoyens se rappellent encore du
Ilérable Capucin.

b.7. Laissez le lait exposé à la chaleur de l'été et
en vite il se remplira de ces infiniments petits

941 iront produire dans le tube digestif de l'en-
fant des désordres considérables dont le moins
î&cheux est la diarrhée.

8. Immédiatement après le phénomène, l'éva-
POration fut tellement grande que des blocs de
coace tombèrent sur le pont, et les cordages se
Couvrirent de verglas, malgré que le thermomètre

an'rquait 66 dégrés.
9 . Quelle que soit la force des veux il est im-

a'ident de fixer directement le soleil ou tout
autre foyer de lumière intense.

10• Il existe une habitude funeste dans la plu-
part des familles, c'est de ne pas porter assez de

à la vue des nouveaux-nen.
•l- II.ne s'ensuit pas de là qu'il faille laisser

tmntrer la lumière de telle sorte et en telle quan-
t que les dormeurs en seraient aveuglés le ma-

a leur réveil.
12. Non, il serait regrettable que des mesuresproIlPtes ne seraient prises à l'instant afin deTe cher à ce grand mal.
13. On a remplacé avec avantage sous le rap-

Port de la solidité et de la salubrité des tuyaux de
Plomb par des conduits d'étain revêtu de plomb.

CORREcTIONs.

.- d'ennoblir leur nature,......2.. qu'un homme d'Etat: son style est classique
d'une puret' classique), et, de notre temps, on

p4e eut que difficilement rivaliser avec lui dans sa
nière d'écrire le latin.
3.et quand un homme de science (ou un sa-

t) uiun écrivain (ou un littérateur)célèbre les
adlectifs scientfique et littéraire se sauraient s ap-Pliquer aux personnes)......

u'il vous a faits ses auxiliaires.....
a• Pendant une ondée à Boston, il est tombé,

18 les environs de la rue Essex, grand nombre
d uliles d'eau douce. Une d'elles, mesurant

el Pieds de longueur (d'après l'Académie, me-

surer ne saurait s'employer dans l'acception
qu'il a ici ; mais cn le trouve fréquemment dans
les auteurs avec cette signification, et notamment
dans Littré), est tombée sur le toit en vitre d'une
manufacture de souliers, où......

6 Plusieurs citoyens se rappellent encore le vé-
nérable capue.;.

7. Laissez le lait exposé à la chaleur, et bien
vite, il se remplira de ces infiniment petits, qui
iront produire dans le tube di gestif de l'enfant
des désordres considérables, dont le moins fâ-
cheux est la diarrhée.

8... bien que le thermomètre marquât 66 degrés.
9. Quelle que soit la force des yeux, il est imix-

prudent de regarder (ou de fixer directement les
yeux sur) directement le soleil, où......

10... c'est celle de ne pas porter assez de soin à
la vue des nouveau-nés.

11. Il ne s'ensuit pas qu'il faille (ou il ne suit
pas de là qu'il faille)........, que les dormeurs
en soient aveuglés......

12... nefussent prises à l'instant,......
13. On a remplacé avec avantage, sous le rap-

port de la solidité et de la salubrité, des tuyaux,
de plomb par des conduiks d'étain revêtues de
ploin b.

J. O. C.

PROBLEKES D'ARITHlKETIQUE.

COURS ÉLÉMENTAIRE.

I. Une esplanade contient 45 rangées
d'arbres de chacune 125 arbres ; on les
abat, et on les vend $2.50 pièce : quelle
somme en retirera-t-on ?

Réponse: $14062.50.

Solution:

45 x 125=5625 arbres;

5625 x $2.50 = $14062.50 somme de-
mandée.

Il. Une caisse contient 75 oranges;
une autre en contient 3 fois plus; une
troisième 15 fois plus que la deuxième :
combien y a-t-il d'oranges dans ces
caisses réunies ?

Répomse: 3675.

Solution:

75 x 3=225, contenu de la 2e caisse;
225 x 15=3375, contenu de la 3e caisse.;
75+225 + 3375 = 3675, contenu des 3

caisses.
III. Combien devra-t-on donner à un

marchand de meubles pour remplacer 12
douzaines de chaises estimées à $0.60
pièce, par 7 douzaines de chaises valant
$2.40 pièce ?

Réponse : $105.20.
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Solution:
12 x $0.60 = $7.20, valeur d'une dou-

zaine de chaises, qualité inférieure;
12 x $7.20=$86,40, valeur des 12 dou-

zaines de chaises;

12 x $2.40 = $28.80, valeur d'une dou-
zaine de chaises, qualité supérieure;

7 x $28.80=$191.60, valeur des 7 dou-
zaines de chaises;

$191.60 - $86.40 = $105.20, ce qu'on
devra donner au marchand.

IV. Quel est le temps qu'emploie la
lumière pour venir du soleil à la terre ?
La lumière parcourt 70,000 lieues par se-
conde; la distance du soleil à la terre est
de 34 millions de lieues.

Réponse : 8 -2r minutes.
Solution:

34,000,000
70,000 = 485Y secondes, temps

demandé,
ou

485i
60

V. Un père de famille laisse à ses
deux enfants 458,460 acres de terres. Ces
derniers partagent à leur tour leur héri-
tage, l'un entre ses neuf enfants, l'autre
entre ses trois cousins. Calculez ce qui
revient à chacun des petits-enfants et à
chacun des cousins.

Réponse: 25,470 acres à chacun des
petits-enfants, et 76,410 acres à chacun
des cousins.

Solution:

458,460
S- =229,230 acres, part de chaque

enfant;

payés à raison de 25 centins par
combien chacun a-t-il gagné ?

corde:

Réponse: $6,78
Solution:

50+65 +75 190 cordes, quantité d
bois débardée;

190 x $0.25 = $47.50, ce qu'ont gagne
les sept débardeurs;

$ 5=$6.78, ce que chacun d'eu% e

gagné.

VII. Quelle portion d'un ouvrage dela
olivriers, travaillatit ensemble, feraie4t
ils en 1 jour, si, travaillant seuls, i10
pouvaient l'achever, l'un en 6 jours
l'autre en 7 jours ?

Réponse: 4½.
Solution:

Les deux ouvriers, travaillant àeo
feraietit respectivent * et 4 de Ilouvra
par jour; travaillant ensemble, ils feraisa
une portion de l'ouvrage égale rsomme de ces deux fractions, c'est,à-dire

1+1'
ou

VIII. Existe-t-il une di grence au
les deux fractions -A et 1?-

Réponse: Oui, la dernière surpS0
la première de m.

Solution:
En multipliant les deux terines de la

première fraction, par 21, nous, obt'O'
drons gg; puis retralclions cette n9
velle fraction de M, nous aurons
pour différence.

couiRs MOYEN.

229,210=25,470 acres, part de chacun . quel est l'intérêt de $345
9 = 4 ch a pour 8 mois?

des petits-enfants ;

2 =76,410 acres, part de chacuia

des cousins.

VI. Sept débardet.rs ont entrepris, à
gain commun, de décharger des bateaux
de bois. Ils ont débardé le premier .jour
50 cordes de bois, leJ .cond jour 65
cordes, et le troisième 75 cordes; ils sont

)?épon8e: $13.80.
Solution:

L'intérêt d'un an
$345 x 6

100 20.70.

L'intérêt de 8 mois
2.7j0x2 -$13.80.

3

à 6% 1

(ou 12 mois)

(ou 25 d'un
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IL Quel est l'intérêt de $150.75 à 61%
Ps.r an pour 12 semaines?

Réponse: $2.25.

&oltion:
L'intérêe d'un au (ou &2 semaiuee)~=

~4~O7~x= $9.79.
100-

L'intérêt de 12 semaines= $9.79x 12
42.25 52

III. Quel est l'intérêt de $850.00 à 8%
l>Ar an pour 3 ans 4 mois et 6 jours
(initérêt fimple ) ?

L'intérêt d'un an 830x6 681.0
100 =2.0

L'iuýérôt de 3 ans-$21.0XûxS=$63,00.

lè'illté"rêt de 4 mQis= $21.00x 4

-~~1 --- 7.

L'intérêt de 6 jouie (6 joursm- ,ý d'un

60 8.5
-D'où l'intérêt 4çeuandé=$863.00+ $7.00

1V. Quel est le montant de 825aO0 à
&1pa« du pour 13 semaines?

Répons: 8253.121.

'Inltérêt 4'uiR an (ou 52 seMna es)

1Q0
Iiitérêt de 13 seimaines (13 semaines

$12.50
4 d'un n =31.
Le mntant deinapdé = $A.0#.

y. Queçl est le montant de 8675.5.0 à
~~Opour à âî»S et 9 mois (inýtérêt simple)?

R $e 789.49.

~7i5X 41
= t$#.39fr l'interêt d'u i

x ai.3 =< $ 118.99 =l'iltérêt de

$675.50 + $113.99-
demandé.

Quel est l'intérêt de
#n PouT30 jours ?

Répo'nsge: $0.62jw.

$789.49, montant

~ à 5/ par

$150.75 x 5 - 7 .53î=:;'intéýêt d'un an.
100

80 = 47 e- 624-= l'intérêt

diemandé.
VIL. Quel est le Montant de $125.75 à

~%par an pour 72 jours ?
pRfone: ~.M
&lution:

J'intérèt d'un an= $12535x à =M2 81 .

L'intérêt de 72 jours ou * d'un an

Quel est l'iuRtérêl de 8135.40 4 617, paý
an pour il sem0ns

140 6i8, intérêt dl'un 4n<

52- $1.86., intérêt <e il se-
ýnaines.

1. 0. C.

LECTUEE POUJR TrOUS

a) USAIGES DU AG.- 1. C'est l'agn
principal de la nutrition; gen

2. il sert à leiretien et au développe-
ýneBt de.0 organes;

9l. Il fo iue les matières des sécrétions;
4. Il est le siège d'une coMbustion in-

téieure qui doline au corps la chaleur

6. Plus il est riche en globules, plus la
chaleur animalie est coniidérable;*

6. Il influe sur le tempérament; ainsi
~temipérament sauguin est alim enté par
in sng plus riche en globules que le0

emprammtlymphatique;
7. Il produit la vltalité de l'organisme;
8. Lor~sque les alim ents ne sont pas
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suffisamment chargés de certains prin-
cipes, le sang les enlève aux organes, en
provoque l'affaiblissement et peut ainsi
servir a indiquer les vices de l'alimen-
tation;

9. Il sert au transport des éléments or-
ganiques usés qui y sont amenés par un
système de vaisseaux lymphatiques, tan-
dis que l'autre système de vaisseaux lym-
phatiques (chylifères) est chargé de
l'enrichir des produits digérés.-

b) cIRCULATION.- C est une fonction en
vertu de laquelle le sang, continuelle-
ment transporté de l'appareil respiratoire
aux autres organes, est sans cesse ramené
de ces mêmes organes à l'appareil respi-
ratoire.

On peut distinguer 2 circulations:
10 La GRANDE CIRCULATION transporte

le sang artériel du ventricule gauche aux
organes qu'il doit nourrir; les veines-
caves le ramènent à l'oreillette droite.

2° La PETITE CIRCULATION transporte le
sang veineux du ventricule droit à l'ap-
pareil respiratoire; les veines pulmo-
naires le ramènent à l'oreillette gauche.

c) Causes de la circulation.

10 Les contractions du cœur;
2° L'élasticité des artères;
30 La respiration;

4o Le mouvement;
50 L'excitation- nerveuse.

d) Mécanisme de la circulation.
1.- Sous lifluence de la vie, les ventri-

cules se contractent simultanément.
(Systole.)

Il.- Le sang ouvre les valvules sig-
moides: le sang artériel du ventricule
gauche pénètre dans l'artère aorte; le
sang artériel du ventricule droit entre
dans l'artère pulmonaire.

Causes de la circulation artérielle.
1° Par suite de leur élasticité, les parois

des artères, un moment distendues, re-
viennent sur elles-mêmes ; d'une manière
continue, elles poussent le sang dans la
profondeur des organes.

2° Le sang circule d'autant plus lente-
ment que les ramifications des artères sont
plus nombreuses.

3° L'eapiration active la circulation ar-
térielle.

III.- a) Le sang de l'artère-aorte et de
ses ramifications, pénètre dans les capil-
laires de la nutrition ou de la grande circu-

lation.

IV.-b) Le sang de l'artère pulmonai-
re et de ses ramifications, entre dans les
capillaires de la respiration ou de la petite
circulation.

Causes de la circulation capillaire.
10 Dans les capillaires, le sang circule

en vertu du mouvement acquis dans les ar-
tères; 20 et de la contractilité de ces vais-
seaux au diamètre microscopique ; 30 l'ez-
piration active la circulation capillaire.

V.- a) Des capillaires de la nutrition,
le sang appauvri passe dans les veines;
en même temps, les vaisseaux lympha-
tiques y ramènent les parties usées deO
organes, mélangées à la lymphe, liquide,
incolore. Les veines stomacales, intesti-
nales et les vaisseaux lymphatiques-chY-
lifères y mêlent les produits absorbés de
la digestion.

Les veines se réunissent en 2 troncs:
la veine-cave supérieure, où aboutissent les
veines de la partie supérieure du corps;
et la veine-cave inférieure, où viennent
s'ouvrir les veines de la partie inférieure
du corps.

Ces deux troncs déversent leurs pro-
duits dans l'oreillette droite.

VI.- b) Des capillaires de la respira-
tion, le sang, transformé en sang artériel,
passe dans les veines pulmonaires, qui le
conduisent dans l'oreillette gauche.

Causes de la circulation veineuse.
10 Dans les veines, le sang circule en

vertu de la vitesse acquise ; 20 les exercices
musculaires précipitent le mouvement; 30
les valvules le favorisent contre l'actiOn
de la pesanteur; 40 l'inspiration l'active,
tandis que l'expiration le ralentit.-

VII.- Les oreillettes ayant reçu le
sang des veines se contractent à leur tour.
En même temps, les ventricules se dila
tent (diastole) ; le sang y tombe par les
valvules mitrale et tricuspide.

A partir de ce moment, les mêmes phé-
nomènes se reproduisent.

F. LESOIB.
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